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SUPERIORITE 
AERIENNE 
EN LIBYE 

L' caxe. a eu samedi derni~r. 
en Cyrenmque, un avant-goût 

amer de la nouveile bataille ':!Ul 
s"onnonce ~ur le front actuel : 
de Ghazala aux aç.prochcs de 
Mekiti vers Tengeder. La supé· 
rioritc aéncnne britannique et 
impériale, qui doit contribu<!r 
dans une grande mesure à ~a 
victoire définitive du général 
Auchinleck sur con adversaire, 
s'est affirmée une lois de plus 
avec un ouccès exceptionnel, 

Les faucons ar:H~ricains, les 
fameux cKittihawks. sont en 
train de conquérir lez iauriers 
de leurs aînés, les .Spitfires• 
cracht>urs de feu et les .Hurrica· 
nes• ouragans dévastateurs. 

Au cours du combat aérien dl' 
samedi, dans la" région d'Aero-

m 
L'Air MarshalL A.W. TEDDER, C.B. 

commandant de la Roual Atr 
Force eit Orient mouc11. 

ma, une formation ennemie de 
trente 0 pparelis, qui harcelait les 
colonnes bntan01qc.1e~ avancees, 
fut BAL .YEE , C ~Q MINU
TES 1 D1::-.1:.!it <!~ttllhawks,, .::p· 
panenant a In-Royal Atr Force 
1:t à ï Austrc:nan Hoyal Air Force. 
réussirent cet e:-:p101t un.que de 
liquider un <'nnemi doub.emcn~ 
supéneur en CINQ MINUTE.:> 
.;Qils recevoir une seule balle 1 
Voilà b:eJl qui est de nature à 
faiœ re1.echir l'envalu~seur au 
moment où la perte de Singa· 
pour - depourvu faute d'aero
dJ·omes de défen::;e aérienne -
pourrait le pousser a des ma
noeuvre~ imprudente:;. 

Une SUPERIORiTE AERIENNE 
CONSTAi:TE a été, depu1;; J'en· 
trec en guerre de t'Itali.:, :c ca· 
ractéristiquc la plu~ encoura
geante de la guerre que la 
Grandë·Bretaqne ct ses Alliés ont 
~ntrcprLc contre J'cgressiC!ln sur 
Je sol c:tricain. Depuis deux an~. 
en elfet. le commandement bri· 
tannique en Orient moyen a en
registre. dans le ciel de Libve er 
au-dessus de la Méditerrcnee, des 
~ucccs ècc1si!s. des succès écra-
ant:;. L'avia.ion italienne a clé 

partout eliminée et les Alle
mand>. qui croyaient mieux Imre, 
ne ~e sont pas distir.gués non 
plu~. D'où leur acharnemt>nt à 
vouloir détruire Malte, base re
doutable d'où partent le:; escc· 
drilles qui surveillent 1a Méditer
ranée et bombardent les ports dv 
départ siciliens 
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Les colonnes britanniques reprennent l'initiative 
--------------------------·.-------------------------

Deux croiseurs et un destroyer italienN 
atteints par des torpilles en M@diterrané~ 

Après un répit de quelques jours, les forces britanniques, qui s'é~ 
laient contentées la semaine dernière d'effectuer des patrouilles en for
ce plus ou moins grande, ont repris l'initiative des opérations. 

Le iltfor~utions antérieures signalaient que le commandement ennem1 aurait 
tater le dlspo itlf aillé eu vue de déclencher une attaQue de grande envergure. Si 
sout exactes, tes plans de l'Axe ontété frustrés. 

ét6 en train de 
ces 1nformation8 

L1ennemi1 attaqué~ se retire 
de la région de GAZALA 

Le communiqué de guerre: publié_ oauj_ourd'hui par le 
n-rand quartier général des forces bntanmques du Moyen
Orimlt, déclare : 

Nos colonnes mobiles et nos patrouilles de 
combat ont été actives dans la journée d'hier et 
ont attaaué des forces légères ennemies par
tout où elles ont été trouvées, sur un large front 
allant de la côte ouest de Gazala au sud vers 
T engeder. Des détachements ennemis de recon
naissance, qui opéraient sur toute l'étendue du 
front de nos positions de Gazala au cours des 
trois derniers jours, se sont retirés hier et, dans 
la soirée, la région au sud d'une ligne Gazala
Mekili- était apparemment débarrassée de trou
pes hostiles, quoiqu'il y eut toujours des forces 
considérables autour de Mekili même. 

Nos bombardiers or.t attaqué avec succès 
plusieurs objectifs à l'a rière des lignes enne

mies. 

dre perte. C'est un exemple tYPi
que du Keru"e d'activite .. Ul s esr 
déroulée a.u cours des aet-n>o;,r·s 
jow:s, plus les opérations r.êrlen· 
nes. 

L'erreur 
de la Luftwaffe 

La R.A.F. n'a subi aucune défaite 
au cours de cette campagne. La 
contre-offensive de Rommel e cc.m
mencé pa.r une faute qu'a c.. m· 
mise la Luftwaffe. L'aviation enne 
mie n'a pas pu garder .e meme 
rythme QUe les forces te.l'restres 
axistes au cours de leur ~>vance. 
Que ce soit par suite du ra>tùQUe 
de pétrole ou a. cause de 1'!"1 ;uf!l
sance de l'organisation, ou v·ur 
ces deux raisons à la !ots, - Ie 
fait est que, lorsque les panzer dl-

Un beau ... 
sucees 

de l'aviation 
navale anglaise 

Des coups directs à la 
torpille ont été enregis
trés sur d~ux croiseurs 
et un destroyer par l'a
viation navale contre 
de fortes unités de la 
flotte itaUenne dans la 
mer Ionienne, lundi ma
tin. 

Tous les avions de la flotte sont 
rentrés a leur base après l'attaque 
qui s'est produite avant l'aube. 

La formation cnnemte était com
posée de trois croiseurs et de neur 
destroyers qui OU\'rirent un vlo· 

Les Allemands 
préparaient.ils 
une offensive ? 

point de lancer \me grande at
taque à travers la Libye. Le front ete cwé'l!.cttque. 

A la veille de la parution de 
, ce commumqué, l'activité des 

pa,rouille:; ad ve:-ses marquait 
uue tendance à :;'intensifier 
dans une vaste zone au sud de 
Gazala. 

L'artillerie de l'ennemi, 
d'am.:·e part, ~c montrait fort 
agressive et certains en ctédui
saient que le c:ommandP.me.lt 

1 de l'Axe en Libye essay·llt de 
tàter le d;spositif brilannjque 
elu nord au sud pour tenter 
de déc.:lencher une attaque de 
grand style avec toutes les for
ces it sa disposition. 

Une dénE'che nP New-York 
ranportait par aillE'urs que l\l. 
W;lliam Rnllitt. df\légué du pré
!d<lent Roosevelt clans le Moyen
Orient aurait informé celui-ci 
que les Allemands sont sur le 

Quoi qu'U en soit, du côté 
britannique, on n'avait pas 
été sans me:tre à profit l'ac· 
oalmie relative de ces der
niers tempJ et parachever 
les préparatifs en vue de la 
prochaine phase de la oam. 
pagne. 
Le front s'étend actuellement 

dans une direction nord-sud de
puis Gazala., sur hl. côte. Les Al
lemands, comme le rapporte 'e 
correspondant du "Daily Ex
press", sont à Tmimi et plus au 
sud, ils occupent Mekili avec 
des f01·ces légères, mais puissan
tes, éparpillées entre ces deu-x 
points. 

Le grand problème reste la 
question des lig-nes de commu
nication et du ravitaillement, et 
à cet égard, il ne fait pas de dou
te que l'armée impériale, plu,; 
rapprochée de ses bases, est fa
vorisée. l'armée ennemie étant 
touiom·s basPe ~ur Trinoli. Ben
ghazi étant d'ailleurs inutilisable 
comme port- (B.O.P., R. et A.F. 
I.) 

----------··-----------------

F:ACE A L'ENNEMI , 
armee 

vislanen et l'illl'a.nterle 'DOntêe re
prirent leur route vers l'est, Ies 
Messercnmitts n'étalent pas là, 
pour les SU!'voler et les ;:>roteger. 
Cela eut pour erret que nos !<.ur
ricanes et nos Tomahawks ont pu 
les canarder au sol, de l'aube au 
crépuscule. Pour s'en tenir Il des 
estimations modérees des h lle
mal;lds tués èt blessés de cette ma
nlére, on les eva.l ue à 400, ta11t'IB 
qu'environ 500 véhicules, :tant des 
camions et des voitures lol\n•16es, 
furent détruits ou endommagés 

Les Allemands ont, c'est eVtdeut, 
lancé leurs chasseurs sur nos aé
rodromes avancés, il y a de cela 
deux jours. Mals comparez cela 
aux exploits de la R.A.F. au cours 
de notre avance. alors que nos a
vions utlUsalent des terraine d'at
terrissage juste à. l'arrière de nos 
forces avancées pour leur a~surer 
une constante protection d'appa
reUs de chasse. Les Allemands du
rent à ce moment-là abandonner 
près de 400 avions au sol au c.om·s 
de leur retraite. Par contre, quand 
nos !orees ont dQ se replier. la 
R.A.F. n'a laissé Que fort ~eu de 
chose derrière elle. 

URE LA SUITE EN PAGE 6 

Un bataillon italien 
, . 

aneanti par 

lent barrage contre les avioll!l, mal' 
ces derniers descendirent très ba• 
pour rendre leurs attaQues errtca
ees. Un des pi.otes rapporte au•a. 
près a voir libéré sa torpille, et q u '11 
retournait à bll base, U aper~ut 
quatre incendies faisant ra~re sur 
quatre navires. 

L'éqUipage d'un avion de recon
naissance resta sur les lieux till 
l'attaque et à son retour il signa
la que deux croiseurs et un des
troyer avalent t\te certainement 
touchés. Un autre l'a èté t>roba
btement. Un des deux croiseurs a 
été très fortement endommagé. Le 
feu s'est déc taré à l'arrière et 1e 
pétrole coulait du navire de guerre 
dans la mer. 

~· +:+ .,lt 
Le Q ua!-tier-Genèral · de Ut 

Royal Air Foroe du MOl/l!'lt• 
Orient, annonce anJourd'ILUi, ou· 
tre la brillante opération de t'a
viation nat•ale rapportée ct-etes
sus, ce qui suit: 

Linn~ Ja zone de ln bataille o.e 
c~rene1r,ue, nos chaSseurs ont 
de nouveau é~é actifs durant la 
journée du 16 février. 

L'aviation ennemie a poursulvl 
ses raid• sur Malte au cours de 
la méme Journée, certains dom• 
mages étant causés. 

De ces opérations ainsi que 
d'autres. quatre de nos appareils 
son:; manquants. L'équipage d'un 
bomba.rcller et Je pilote d'tlh 
chasseur sont saufs 

ete 
dans 

desr 
b 

nf 
a1l 

------------------------··-------------------

Sn•• les tt•ois fronts, l'armées 
viétique t~ ntinue à pt•ogressP • 

Lonùres, 17. - A llloscou, pas plus qu'à Berlin, on ne donne Ile 
détails sur le com·s des opérations sur le front oriental, mais d'apr~s 
les djverses dépêches des cnrrespondauts, il est clair flU'unc grande 
batail1e est en train de ~e livrer. ·ou objectif est moins la prise Ile 
telle ou telle ville eu soi que l'occupation de pnints stratégiQUes dont 
l'importance au printemps llevien dra capitale. 

De part et d'autre, de nouvelles divisions 
montent en ligne, et dans cette espèce de suren
chère, il est évident que ce sont les nazis qui 
perdent :a:misque leurs ef forts en vue de se re
grouper et de reconstituer leurs forces sont 
frustrés. 

C'EST EN RUSSIE 
QUE SE DECIDERA 

L'ISSUE DE 
LA GUERRE 

Malgré les revers subis au
leurs nar les Aillés, la plupart 
des observateurs en Suisse croient 
que la décision qui interviendra 

Des slcie-urs ru.sses camou/tes en blanc • avancent cùzns une forêt. 

L'initiative appartient sans au· 
cun doute aux Russes, et Ua ex
ploitent à fond leur avantage pro
gressant sur tous tes fronts Les 
Allemands, essouflés par leur c!· 
fort Initial. n'ont pas saisi t'occa
sion de se regrouper et doivent se 
contenter de tenir les points for
tifiés où Ils sont asstégés. C'est le 
cas de Vyazma. Rjev, Orel et 
Koursk. 

Les Russes laissent ces points en 
arrière et avancent. quelquefois, 
comme au nord-ouest de Moscou, 
à des centaines de kilomètres au
delà. si bien que le front est ex
trêmement complexe, avec des si
nuosités et des poches ça et là. 

Le commandement soviétique se 
rend fort bien compte. semble-t
U. que l'hiver. qui lui a permis de 
remporter des succès notables. fa
vorise dans une certaine mesure. 

. les dé!enseurs dPS p!M<l:O forte: t 
11 attendra sans doute une occa!>lon 
plus favorable de les réduire une 
à. une. à. un prix aussi économique 
que possible. 

Succès navals russes 
dans la Baltique 

La radio de Moscou a annoncé 
cette nuit que la flotte soviétique 
de la Baltique a coulé 65 navires 
allemands tra.nsportan t des troupes 
de l'équipement et du ravitaille
ment. 

Sur le Iront 
de Leningrad 

Radio-Leningrad annonce que. 
sur un des secteurs du front de L~ 
ningrad. les troupes allemandes 
tentèrent d'arrèter l'avance des 
troupes soviétiques et contre-atta
quèrent plusieurs rots quotidienne
ment. Finalement, elles furent re
poussées avec de très tourdes per
tes. 

Le communiqué 
Le communiqué de Moscou dê

clare (lue les troupes sovtêt!Ques 
ont continué tew·s opérations of
fensives Les Allemands ont subi 
de lourdes pertes. Les troupes so
viétiques ont occupé plusieurs ~o
catltés. 

11 avions allemands ont été abat
tus en combats aériens le 15 fé
vrier. Les Russes ont perdu 7 a
vions. 3 appareUs allemands ont 
été abattus près de Moscou hter. 

La cavalerie russe sur le front 
du nord-ouest à libéré 40 localités 
au coùrs des derniers Jours. 

Le 15 tévrler des Ul!ltés de l'a· 
v1atlon russe ont détruit et en-

dommagé 23 tanks allemands. 4 
chars blindés, 52 canons, 17 mor
tiers de tranchée, 455 camions. 
chargés de troupes et de ravitail
lement, 4 autos d'état-major, plus 
de :!60 fourgons chargés de maté
riel de guerre et 8 mds de mitrail
leuses Elles ont également détruit 
24 wagons de marchand1Ses. lncen· 
dié un train, fait sauter un dépôt 
de munitions et dispersé et <i'!~rult. 
partiellement 6 batoaillons d'lnian-
te.r·ie. · 

(S.S. «Misrl» et A.F.I.) 

Lire en page 6: 

RENVERSEMENT 
DES ROLES 
EN RUSSIE 

~PH~Mt!.RIDES 

ENCORE LES 
CÉLIBATAIRES 

- '""'--
Si l'Egypte compta-Et su1· ses 

fonctionnrtires pour accroft~e 
la population, eUe pounatt, 
comme on dit, attendre ... 

Sm· plus de 200.000 salariés 
de /'Etat, 5~.650 sont céliba
taires, nous annonce une re
vue bien informée, qui a puisé 
ses renseignements aux sta
listiques officielles établies 
pour l'allocation du bonus de 
vie ehè1·e aux fonctionnaires. 
Par ailleu1·s, on compte 31.&17 
fonctionnaires qui sont mariés 
et qui n'ont pas d'enfants. 

en Russie déterminera l'Issue de 
la lutte dans les autres partlea 
du monde. rapporte M. G.H. Ar
chambault, dans un. message ca
blé de Berne a.u « New-Yorlt 
Times ». Ds expriment la con· 
vlction que du potnt de vue nn
llta.lre, le sort de la second 
guerre mandiaie sera réglé en 
Russie et que, par conséquent. il 
ne faut attacher qu'une impor
tance relative aux lniormatlons 
signalant que le haut-commande· 
ment a.llema.ntt fortifie divers 
points de l'Europe, ':1 compris les 
Balkans, où les Britanniques 
pourraient tenter de débarquer. 

M. Archambault relève qu'on 
avait fait grand bruit, la semai· 
ne dernière, autour de ce nut 
pouvait étre pris pour les slgpe" 
d'un grand e!!ort allemand en 
préparation pour le printemps, et 
1 e~oute· 

« ~uJourd'hu!. Il BPP<lt'ait Q~e 
ces signes ne furent pas e~cte
ment interprétés. D se confirme 
que les Allemands expédient des 
rentorts en plus grand nombre 
au front russe et qu'ils s!accro
chent avec acharnement tl. leurs 
positions. Les quelques semaines 
à venir montreront dans quelle 
mesure les Allemands ont étti ca
pables non seulement tte terur 
leur «ligne d'hiver». mals aussi 
de s'en servir comme d'un ri
deau protecteur derrière leQuel 
tl• poursuivraient leurs prépara· 
tl!s. Toutefois, lts n'ont pas en
core obtenu cette pause dans les 
hostilités QUi était manifestement 
l'objet du n•~••ge de leur tacti
que de l'offensive à. la défensive. 

,MI\I\/W\o\M/\>\IIJW\1"\\<W\1\11,\MMMMM 

EST-CE POUR 
PROTEGER 

LA NORVEGE 
que l'escadre 

allemande de Brest 
est entrée en mer 

du Nord? 

Quand on songe que chaq"!'e 
fel/ah a une nichée de pettt.~ 
qui, chaque année, aug~ne?tte 
la population du tenttotre, 
on ne. peut s·empècher de cons· 
tater ici comme aillem·s que 
l'aisance matérielle des villes 

· t /' l'Olsse Istanbul, 16 (A.S.A.l. - corn· favonse raremen ace · mentant la sortie des \Ulltés nava.-
ment du gtm·e humain. les allemandes. qul Clnt réussi i\ 

Pendant la première ol!cnstve 
ÙU gênera( V/ ave li, J' cm;e, }JCt· 

dit en Libye 500 avions, La se
cond~ offensive. ceile du gene· 
rai Auchmleck, leur a coûté plU• 
de BOO appareila. Que leur coû
tera la troisième orande batail
le ? En février HÏ41, c'est-à-dire 
Il y a un an. sir Archibald Sm
clair déclarait aux Communes : 
• Depuia l'entree en guerre de 
l'lt::~lic. nous avons détruit plus 
de 1000 ùpparcil~ italiens... cc 
qui reprézente la moitie de ~es 
force• de première ligne 1 •. 

La s11penorité acrœ:me est, re
péton~·lc, un FACTEUR VITAL 
de la guerre en Cyrénaïque. 
comme elle le fut pour la défense 
des Iles britanniques. C'est pour 
l'avo:r po3sédec que les All~
mands ont vaincu en Fran:;c ~~ 
Jons le~ Ba;kan~. que les fapo
nois, artis de bases voisines i"t 
commodes, pur~nl occuper la 
M~loi•ic ct prendre Singapour. 
Ailieurs, là où les armées bri
tannique~ disoosaient d'aérodro
mes ct d'appareils suffisants. 
ilG "urclc.ssèrcnt mqgnifiquement 
i'fnnemi. Qu'on se souvienne 
Que sur le !;cul aérodrome uc 
Derna, SOIXANTE-DIX APPA· 
REILS cnne:nis détruit~ par le; 
bornbcs de la Royal Air Force, 
t~motgnaient de la puissance de 
cct!c ariT'e d'~ltœ. 

avec la VI lètne 
par ERIC BIGIO 

correspondant de guerre du ccDaily Expressl) 

Réparttes entre une série de 
camps dans la chaine qui s'étend 
à travers le désert. les forces bri
tanniques font maintenant face 
aux Allemands sur un la.rge front. 
se préparant à la pmchaine phase 
de la batallle de Libye. Notre llKne 
se dessine presque régulièrement 
du nord au aud à. partir de la cô
te, deputs El Gazala à l'ouest de 
Tobrouk. Les Allemands sont :t. 
'l'mimi. Plus au sud. ila se ~rou· 
vent à Mcktll avec <les fo:--~s ;f>gt'
;res, mats pu\ssan tes. épa,, Jllées 
entre ces deux potn ts. 

actuelles. nous avons ,natntenpnt 
repris l'initiative. Le temps s est 
amélioré après les dernières l''ules 
d'orage, le sol s'est de t•o.JVE" u 
durci. de sorte aue nos tanks et 
nos voitures blindées ont ç,u .re 
ltvrer à des incursions à l'int~r1eur 
des ltgnes ennemies. 

les Tchetniks 
Istanbul, 16. - (A.I.A.). -

Un bataillon italien caserné 
dans des baraquements isolés 
à Cherava, sur la route de Kor
cha-Podrugec. a été annih_ilé 
par 50 guérilleros Tchetn1ks 
qui durant l•a nmt, cernèrent 
les 'baraquements et les incen
dièrent en jetan~ à travers les 
fenêtres des grenades à main. 

LE TRICENTENAI'RE 
o· E SULLY 

MINISTRE D'HENRI IV 

Les- économistes et sociolo- franchir te Pas-<le-Catals et ont re
gues d'acadéiniP.S ont toujours gagné tes eaux territoriales du 
été scandalisés du fait que les Reich. l'éditorial du journal «Ilt· 
familles les plus nombreuses dam» se demande quel a pu être 
toni géné1·a/ement les familles le but de cette expédltton dange-

0 bl' t reuse autant que hardie 
les plus 71auttres. u lan n 11e croit pas qu'il s'agisse d'ac-
qu'on ne fait guère chambre tlons en vue dans l'Atlantique. car 
à part au bas -de la hiérarchie dans ce cas, Brest aurait pu tout 
sociale et que chacun che1·che aussi bien servir de base de départ 
à se chauffer comme il peut avec Peut-être plus de racllttés en
pendant les soirées d'hiver, core. L'«Ikdam» envisage la possl
ces phUosophes dépoun>us de bll!té de l'utilisation de ta flotte 

d allemande dans la Ba.ltlque ~fals, 
8ens -- à tous les points e en définitive. 11 estime plus vral
llUe ! - décidèrent une fois semblable ta nécessité où se trou· 
pour toutes que pauvreté n'al- ve Berlin de prendre des précau· 
lait pas avec les berceaux ttons défensives sur la côte de la 
nombreux. Norvège où la crainte de débarque· 

L ... conc:lù~ion qui s'irnoose ac 
~ell~mcnt., même au· profane, 

c •r.t que 1 •a:o:e. est une fois de 
p!us expose à recevoir dans !cs 
atrs des coups durs - c'est le 
moins qu'on putssc dire 1 1.1> 

·~c-it que uous nublions ailleu.s 
du rorrctpondant de guerre du 
Daily Express. rst à cet égard 

La vaste zone déscr•.t 1.1e a <·et 
endroit offre un terrain de c!leMe 
favorable u. nos pl\tro·.t:.les hltn
dées. Car. bien Que no"S ~y••ns dü 
céder pas rual d'espace a.va.nt que 
de nous ètabtlr dans •lùS 1 c-:;11 ;on' 

hautement instructif. Il relate les 
décla~ations d'un aviateur ita· 
lien !ail prisonnier. troi~ièm~ 
commandant d'une escadrill~ s... deux prédécesseurs furent 
l'un fusi:lé cprès jugement; l'au 
trc descendu Ce témoignage er> 
dit lnnn sut la puissance de kt 
Roval Air Force. 

Fai•nns lui confiance 1 
Pltisqu' ~~le accule ses adver

•:-:ircs à de~ :;ituations si dilfi 
cil es, 

JJ ... 

Derrière les lignes 
ennemies 

J'ai rencontré une de ces colon· 
nes. la nuit derntêre. alors CJU'clle 
retournait au camp. Le vl.sage ces 
hommes êtalt tanné et cou1 >~t 
d'une pouss!ére Jaunll.tre. a'lrè' 
deux Jours d'expédttton à ·ra 1ers 
le sable. Le colonel cul les ccm
mande a été rendu célébre par cet 
exploit au désert. Cette fols, le 
succês u été Krand. bten lUe i:lon 
spectaculaire. D condutslt en dfet 
sa colonne droit à travers ie •No 
Ma.n's Land», pms ·,péra 3 l'l~té· 
rieur des lignes ennemies. repé· 
rant divers emplacements <'P l'ar· 
tlllerie allemande Avant situé \.n> 
certatne batterie. ses tlom<nes tl•ns
slrent à marquer le but -"e t(lle 
sorte Que les canons a:'emlnds fu
rent réduits au silence aa"" l'es
pace de dix minutes 

Un peu plus loin. Il s•trprlt t•n 
~troupe ennemi campant d11.ns un 
ouadi et en provoqua a ···~an 
da de ù ln recherche d 'nn r.hrt • u 
fond de la vallée. La colonne est 
reto!ll'née sana avotr subi •a moln· 

---------------··--------------------
Les Italiens se vengèrent ter- N'en deplaise aux défaitiStes 

rlblement. Les deux villages et «collaboratlontstes», l'Histoire 
de France est pleine de recom

les plus proches de Cherara mencements. de symetries et de 
et Leshinica ont été détrmts correspondances En voyant le 
par le feu de l 'artillerie, cau- régime s'effondrer, l'an demler, 
sant la mort de centaines sous les coups de l'envahisseur. 
d'innocentes victimes. certains ont dlt que jamais la 

'll France n'avait touché d'ablme Une patroul e plus profond. C'est une eneur 

hongroise annihilée Tout au long de son Histoire. 
nous voyons la 'France connaître 

Les troupes hongroi es qui tour à tour des chutes retentis
ont remplacé les Allemands santes et de brusques rehive
au nord de la Yougoslavie, ments. Un des exemples les plus 

·' ff · Tchet patents de ce qu'tm effort gen~-
ont déj1< eu a al!'e aux · reux ct libéral peut raire pour 
njks du géneral Mihailovitch. arracher le pays à l'anarchie 

Un détachement de Tchet- nous est présenté par le rélfne 
niks a attaqué et annihilé en- d'Henri IV et pa.r le gouverne
t.iè~ement une patrouille bon- ment de son grand ministre Sul

lY. ce Sully dont nous commé-
woise lW~s de Nov:-Sad. au morons auJourd'hui te 3émo cen
nord ife R~lgrade. En signe de tenalre. 

représailles, les Hong,roi ont C'est le 21 décembre 1641 que 
exécuté 32 habitants de la vil- mourut ce Sully qui voyait dans 

o:le labourage et te pâ.turoge les 
le. deu:: manetles de la l'rance. «le.-; 

A Novi-Sad eulement, Je,; 1 vraies mines et trésors du P -
Hongrois ont ifé]à exécuté rou»; ce Sully qui. compagnon 
plus de 700 Serbe!!. d'armes et ministre d'Henri IV. 

avait, par sa gestion pruuente, 
posé les fondements de l'oeuvre 
qu'Bilait parachever R1chellen; 
co Sully dans la vie duquel nous 
pouvons encore trouver un exem
ple ct des enseignements. 

Dans les curieux memoires que 
ses quatre secretaires redl~ërent 

ous le titra de 11Sa~es ct Roya
les Economies». sully nous a 
laissé des témoignages savoureux 
sur sa. v1e et sur son temps. Ce 
n'est pas un Montaigne, maLS. 
Quand Il prend la plume. son 
~;tyle plaît parce que. selon Je 
mot de son roi. «11 sent son sol
dat ct son homme d'Etat». Fu
tur «duc de Sully, pair de Fran
co. r..ia.xlmtllen de Béthune. che
valier. est né le 18 décembre 
1560. Sa maison se !lattait de 
descendre des anctens comtes 
de Flandre et de ces Babens
berg qui furent les oremters 
ducs d'Autriche: aussi parlalt-11 
avec quelQue dédain des Habs
bourg ... 

GEORGES CATTAUI. 

URE tA SUITE EN PAGE 6 

Erreu.r profonde, en·eur tra- ments aillés s'est considérablement 
accrue depuis QUelQue temps. 

gtque que la Nature ne par- comme le flanc finlandais ost 
donne pas. le point tc plus faible de la Wei11'-

D' abord parce que les en· macht en Russie. 11 est fort proba-
fants pauvres sont appelés de ble que le Reich alt tenu à se oou
bonne heure à lutter et à réus· vrir contre la menace d'êtro J;lrls 
sir dans des conditions dift1· à revers. 
ciles: en.wite parce que chaqur ~-~'llllllllllllllllllllllltllllftlllllllllllllllllllllllllll:_: 
etre humain naft avec sa 
PROPR"B cHANrE t La for- §_=_= Deux corvette~ ~ 
rune n'a rien d voir là-dedans. :E 
Et les plus arn.ndes réussttes ~ rencontrent ~ 
humaines sont issues des pro- ;;; = 
fondeurs du pe!l]lle. = deux sous•marins ~ 

De sorte que nos (onction- -======_""-= -na1res- célibntaires ég!fp/iens -
ne sont pas dans la 1JTafe voie. • t d 
fis melent aux affaires de la ... qut OUS eux 
Nature des calruls é(]oi.~tes qui =--= sont coulés 
lui sor1t {>(rangers. L'homme = 
doit se marier et avoir si pos· · = Un pryrt cnna.ùien de l'est, 
si ble des enfants. Quand 1.l en J § le 16 ( A.F.l.) - Deux ccw
tte-ut, il finit toujours par en § usttes ,..a.nadiemws ont f'-"t· If 
avoir. = contré deux sot'B-'IIIOI'tlUI el~ 

.li arze:-vous donc, messieurs. ~ les ont probable'W!dnt tMtt!é.~ § 
il y a tant de jeunes filles qui § tout les deUil. ~ 
attendent... i; ;:;;: • * * =:muft!IIUIJHifi1!1l.llfPIIIII!II!f!lfllYI!lltlnlll<~ 
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l'to§rlllol,.· 
$11CitTÉ ORIENTALE DE PUBLICITt IS.U.l 

re d'Etat aux AffaLres Etran
gères et Amin Osman pacha, 
pr<4sldent de la. Cour des 
Comptes. 

Le lewa honoraire Sayed 
H•aOIZ! p!i.cha, directeur du 
Nizam el Ghaffar, a été pro· 
mu lewa é. titre permanent à 
partir d'hier. 

l'Université JO r s ns v1an L-E. 4.042 
en trois moi& Rcdncltur ''' ch~!: JEAN l.UOOi. 

r,IJI'II1tlrt11 f(l' ln -

SOCIÉTÉ ORIENTALE DE PUBLICITÉ C S.A.E.I 
IR. C. C. UJOJ) 

IL Y A 25 ANS 

L'AUTRE GUERRE ..• 

On lisait 
Egyptienne» 
1917 : 

dans c<La Bou1·se 
du f7 février 

·+ Londres. Les consu!R 
des Etats-Unis en Allemagne 
ne sont pas arrivés en uisse; 
on croit que le gouvernement 
allemand le& a empêchés de 
poartlr. 

+ Amsterdam. - Dans uno 
conversation avec Je poète 
Mneller rte Hofburg, le f{ai er 
rléc'ara que la chimère de 
Napoléon rel-ative au b'ocus 
s'est réalisée La j usticP et kt 
morale· se trouvlient rlu côté 
de l'Allemag-ne pour le triom~ 
phe de laquelle ·on devrait fai
re usage de toute arme noble. 

La Cour 
S.M. le Hoi a vis!té hier l'a. 

quarmm sis au ja.~dln de la 
grotte à Zamalek 

Ll! Souverain fut reçu par t· 
brahim Kad.ry he y, secrétaire 
général du ministère de l'A· 
gricultnre et par Abdel .E<'aüa.b 
r;oha~ t:>ey. 

Sa Mnjesté qui au cour!l <le 
son dernier séjour sur le litto
rn.l de ln l\ler Ron~e s'Mait ln· 
téressée à l'hydroblolog•e, u 
voulu complé1er les renseigne. 
ments rPCIIP.illiR par une viSite 
à J'qquanum 

•!• ·:· + 
S.A.n. lA Prince Mohamert 

Alv n renrlu h!er la visite quP 
:-.J"ahaR nacha lui avait faitn 
•·écemment. 

T.es ministèreil 

Dans l'après-midi, le Prési· 
dent reçut S.E. Abdel Fattah 
Yéhia pac:.,t. ancien Président 
ùu ConseiL 

Le Cabinet s'est réuni hier 
soir sous la présidence de S.E. 
Monstapba el Nahas pacha. 

·:· •:. ·:. 
S.E. Amin Osman pacha, 

prél"!rlent de la Cou.r des 
Comptes, a reçu hier de nom
hreuses personnalités venues 
nour le félicite:· ù !"occasion 
de sa nomination. 

+~· .-:. 
A l'occoRion dn rrtour dn 

Ma hm al, !Ps mlnigtères et ad. 
mini~trations de l'Etat au Cn.i 
ro srront fermé& le samedi 21 
février. 

~ E Ahr!PI ~Alnm F·ahmi 
r.nmnA pacha. mfnfF-tre de I'A
~rirnltnrP . rPCPVI'll IP.s visltP.Ilr 
tous le<~ ionr<:: e'ltr-1' une heurr> 
et deux heurPo n. m. 

+~·+ 
Le président du Conseil re

eut le Prince Mohamed Aly à 
bord du navire fluvial côla
hassen». 

+(• ·:· 
S.E Abdel F.attah el Tawll, 

ministre de 1 I{vgiène, a passé 
une partie de la matinée d'hier 
à l'adminisfl'ation des Affal· · 
res Socia:es où il a examiné 
leg aff ai res cou l'Antes. · 

..t. + .: .. 
lVlahmoud Ghfl7.aleh hey, rli

•·ecteur général de la SécurltP 
Publique, a pris posRPS!iiOn 
hier de ses nouvelles fonctions 

Air rdnv"'""'' Olli--ieln 

Voir.i le .wmmaire du u.lour. 
nol OHirielu rlu lundi 16 fé
l'rin 194'2 : 

Dtlc!'Pt nortnnt nominati0n 
ri'Amine Anis pacha commP 
ronsPIIIer royal et président 
tin comité du Contentieux rle 
l'Etat. 

D(lcret relatif an rPdres~P· 
S.E. Née-ulh el HllaH hev. mPnt d€' la diqne du Nil et du 

mini~trP rit> l'Instruction Pu rn.YJal El Rachidieh. pff("ctné en 
hlirrnP. rPCPvra IPA nPrMnnP~ '~30. rl·ans la partie comnrl~e 

................................. 
s'est 

, 
reuni • . ........................... .. 

Il a été décidé de créer 
un diplôme pour les 

sciences 
météorologiques 

au lie 
Nous croyons savoir que ie 

ministre des Finances est en 
train d'examiner un projet ten· 
dant à rétablir l'ancien système 
de deux jou1·s sans viande par 
semaine au lieu de trois. 

Dè~ qu'il aura termin~ l'étude 
technique de la question, Mak-

Le conseil supérieur de l'Uni- ran; _Ebeid pacha prendra une 
versité Fouad 1er. s'est -é't.n 1 déc1si~l dans un sens ou dans 
hier matin, sous la présidewe l'autre. 
de S·E. Dr. Aly Ibrahim pac11a. 

Sur la suggestion de diver~~s Les bouchers 
Facultés, 1<3 conseil fixa au 1(, f sont mécontents 
iuin 1042 la date des BX!l."lf'IIS 
pour le diplôme de médeci te Pl On groupe ae plusieurs bou
de chirurgie. Il accorda la ~r , . chers ont présenté hier au gou
de de magister en physique à vernorat du Caire une requête 
certains diplômés, approuva p tendant à exclure la viande du 
-!épart en Irak de certains pro· tarif. 
fesseurs. donna son approbation L'imposition d'un prtll officiel, 
oour la création d'un diplôme disent-ils. a amené les éleveurs 
pour les sciences météréologi-
qucs. 

LE PROBLEME 
••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• riPRirpnRe~ ne le voir 'es rJL cnfrp Khan el Gnen ei Horg Plus tard le conseil d'adminis-

S.E. Moustapha el Naha~ manche et mercredi de midi Mét:rel:rPI. anx v111aaes r!P Ezah tration de l'Université se réunit 
Pacha. president elu Conseil, a ' t r 

DU SUCRE ............................• 
à Z henres p m el Wakf, d'RI Gnézira e' Kha- a son ou · 

rP.ÇU hier mn.l in les reprèsen- ~ + •} •:• rira et dl' Rorg Mé!2"heizel. dis- Au cours de la réunion le con· 
1ants de la PreRse. ~.E. Makram F.heic! pacha. tric! de Foua, province· de seil approuva le transf-ert de 

[1 a ensuite eu nn "ntret!Pn m\niRtre dP<:: Finances, a rE"Çil Gharhfeh. nlusieurs mérlecins et décerna à 
avec l\I A.T. Shone, ministre h!Pr M AT ghnne. mintstrP En supplément : certains étudiants des Facultés 
de G:-anr!P. Rretagno, AhdP.I rle r.l'anrle-DrPtagnP. et AhmPd l\Iini~fère . des Finances. rie Lettres et de Sciences des Réunion •lu Conseil 
:'v!éguid TbrA11im Sal<'h pacha. Sadrlik bey ~éqneRtre général Administration dos Contribu· récompenses conformémeni· aut supérieur du sucre 
ancien ministre, Mohamcrl r!P<:: hienR allemandR en Egyp. tiot1~ Oir,.ctes. - Saisies o.d· rè~?,·lements de ces deux 'acu · 
rhRram ollrha. somH'PCrPfai- te ministrattves. tés. Le conseil supérit•nr elu su-

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~!!~~~~~~~ cre se réum~a demain matin. 

Genève.- On mande de 
Berlin que l'uOfficieln publie 
un ordre du jour du I<aiser à 
la marine, disant que la tê.che 
de la marine est de retourner 
contre r Angleterre et ges al. 
l!é& l'arme de la faim par la· 
quelle ils prétendaient ahatt1·e 
le peuple allemand Il PSpère 
que les sous-marins réal iM· 
rent cette tê.che et briseront 
la volonté belliqueuse des nd. 
versaires. 

Le meurtre 
de M. Pourbaix 

LES ROCHAINES ELECT ONS Les 
~ j sous la présideuce de S.E. Mn· 

• !(ram Ebeid pacha aC:n d ~tu· 

Profiteurs dier les doléances ?es cultiva
teurs de la canne a suc.~e 

• • 
-------------------------·------------------------- en JUStice Pénurie à Alexandrie 

Une prime de L.E. 100 
offerte oar la 

Société d'Héliopolis 

POUR LA CHAMBRE : 24 mars • Ces commis!'.ions ont procédé 
à la déïmita.tion des circons
criptions électorales en baRS 
de la statistique de l'a.nnée 
1937. rlénnmhrant les habitants 
de l'Eg:vpre. 

Un mois de prison 
pour six millièmes 

A Alexandrie, malgre tes 
nouveaux an-1vages la pénurie 
de suœ·e se fai·, toujours sen· 
tir. balott:age 29 mars ; 

Dimanche matin, trois cents 
dix tonnes de sucre ont eté li· 
vrées aux agents disi.rihu
teurs, s:x cents acs sont a.:-rl
vés hier et La chambre de corn· 
merce égyptienne a été char
gée de distribue.r six cems cin· 
quante sacs de sucre parmi 
les détaillants et les consom
mateurs. 

La ,Société d'Héliopolis a dé· 
Cidé èl"accorder une prime de 
L.E. 100 (livres égvptiennes 

OUR LE SENAT : 
ha ottage 31 mars. 

26 mars· " Or, le temps manque pour 
prornul!:ruer la loi prévull à 
l'art. 84 de l•a Co-n~<tftut'on P.f 
l'art. 21 de la loi électorale ft 
xant 'es limites d•s ctrcon!'-
criptions électornles de la 
Chamhre rie-s députPs. 

Le tribunal militaire d'Ale· 
xandrie a siëgé hiell, afin d'exa
miner plusieurs affaires de con· 
traventions aux règlements sur 
le tarif. cent) à quiconque fournira La commiSSIOn ministérielle 

aux antorifés compétentPs cie~ charg-ée cie délimiter les nouvel· 
renselgnerruonts qui amènPront les inconscriptions électorales 
l'arrestation et lia conrlamrra- ~'est 1·éunifl hier matin claM le 
tlon de !"auteur (et tlventuel- ~abinet rle S.E. Osman Moha1·· 
lement des complices) de l'as. ram pacha, ministre des Tra
sassinat dP M na,•mond Pour. vaux Publics. 
baix, ex-cher dli. dépôt des En présence de Mahmoud La
trains à Almaza. lequel assas· ..,ib bey, directeur du service des 
6inoat est survenu le 10 jan- olc>ctinns, P.t cie M. Mortada, 
vier 1942 vers 20 heures ~O. ~oua-directeur, la comm•ss10n 
devant l'lmmenhle No. 5 du examina les limites des circons· 
boulev.ard Ismail, n Héliopo- ~riptions électorales dans le res-
I_1_s_. ---------~-- t tant ries moudiriehs. 

La réunion se prolongea juo>
qu'à 2 h. p.m. Elle fut reprise 

plus tard à quatre heures et du· 
ra jusqu'à 6 h p.nt. 

V ente aux enchères 
publigues 

Plusieurs suggestions furent 
L~ndf 23, -;-;g.beures a.nù faites dont- certaiT}es. f~rent l· 

moblllèr du hurean ne feu Me -!optées par la commiSSIOn. 
Emile Bon lad. Oeuvres de. A l'issue de la réunion les lis
droit, collection Dalle· Pen- tes des circonscriptiqns électora
dectes, Encyclopédie, etc .. rue les furent imprimées et remises 
Cotta 1o 1 Chonhrl'lh sur le champ au secrétariat des 

conseil des ministres. 

Les circonscriptions 
électorale& 

Vers sept heures et demi les 
ministres se réunirent en con· 
~eil de cabinet. 

La réunion dura jusqu'à 11 
heurE's du soir. 

S.E. Hassan Rifaat Fahmi pa
eha, sous-secrétaire d'Etat ~ 
l'Intérieur et membre de la corn· 
mi~sion ministérielle pour les 
'l.ffaires électorales ainsi quP 
MM. Mahmoud T.abib et Moha· 
med Mourtada du service de~< 

élections au ministère cl~ l'In té 
l'ieur, se trouvaient à la Prési
dence durant la réunion du C:l
binet afin de fournir les c!étaJ!s 
voulus. 

La commis!>ion ministériPilf' 

ries affaires électorale& avait 
PntrP·temps, comme nous ra
vom dit. achevé la dé'imitation 
de~ circonsr.rintions et "impres
sion des li!ltPs rrnl furent sou
mil'<f'B au Con~eil rles minis
! tes durant sa réunion. 

Les modifications prévues 
furent approuvées définitive
ment 

" En attenrlant ta promul~ra
tlon de celte loi. le minlstèrP 
snggère que ,le minisTrE' dP 
l'lntérie11r ordonne cette dè· 
limitati<m par arrêté ministê· 
riol ,..., anplicat10n de l'art ~ 
précité. 

Un· épicier établi à Wardian 
avait vendu le litre de pétrole à 
17 m/ms. soit six millièmes au
de:~sus du prix officiel. Le dé
linquant fut condanmé à un 
mols de prison avec travail. 

Cinq livres d'amende 

cc Aussi le ministère soumet- Le propriétaire d'une librairie, 
Une note explicative il cette note au prP.al:thle à wait vendu des cahiers au prix 

l'annr<'lhaf1on du Conseil · de fort. II récolta une amende de 
Cabinet. » · 1· 

Toutefois les épiciers refu
sent de vond.:-e les sïocks qu'ils 
di>tiennent sous prétt>xfe que 
les prix offic;els laissent une 
perte de dix piastres poo:- sac. 

s~isi!" -l" 180 sacs 
de sucre 

L'arrêté sera puhlié aujour· cmq 1vres. 
d'hui rians un numéro spéci·al Les dates des élections Un épicier établi au quartier Une inf:lrrn~don de. sou:-ce 
du c<Journal Officiel». de Karmouz avait refusé de ven· secrète avait s1gnalé hier. au 

L'arrêté d'ht'er a été rendu L dé · · d C 'J d . dre du sucre alors qu'il en rléte- 1• gouvernnrat du Caire le fait 
a CJSIOn 11 onsPI es naît un stock important. Le dé- qu'lm ce~tain Ahdel Fattah e9 hl\,'1e_ d'.une note que If! mi- min1stres a fixé au 24 m=:tr!l ~ d • • . 'l h H f · 

mstàrp de -1·1-ntérieur avait an· pT"Orl;IaJn la <J,a~e, dea él~cl iOn!j linqul\Jlt ut con amne a qum· ·'' am Pd as"A.I), ca elier au 
nexee aux ·Jistes ~ des c!r.co:n;,. -à Ill GhamhP~ ~u· ~w;ont ~ elli a.mënde;;. q a.r1ier fip Monsl<v avait sto~-
èriptlons électorales. r ~rises le 29 mars en cas de l ' , ké une qnann~ 1'1~ • ul're dan. 

ballota"e Quatre m1ltiemes · un rténôt clandestin. 
La note dtsatt : ,.. 1 d 1• 

Lt>s élPctions pour le Sénat va ent lX· IVres Une perqUJsitioo effectuée 
(( A la suite du décret por. aurol'lt Heu le 26 moar& avec 

t-ant dissolution ·de la Cham- reprise du ~cl'ntin le 31 man Un second éPicier accu;;é d'a- immédiaiement amena la ,!é-
bre et fixant au 30 mars l\H2 en cas rie hallotage. voir vendo l'o)œ de sucre cinq couverte et ].a saisie de cent 
la réunion de l.a n,onve'lP, as- Le rescrit royal fixant les piastres au lieu du prÎiit officiP-l quake vingt sAcs de sucre 
semh!E\e, le mintstère a 1mmé· dates dPs E!ll:'ctions sera rendu l'fui est de 46 mlms. fut condam· Le délmquant ser~. rt.Mt>ré 
diatement pris les dispO&Itlons ince~~<.amment. né à dix livres d'anendes. 'devant le tnhunal m1llta.1re. 

voulues afin de procéder à de ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ nouvelles élections. ::: 
« Afin d'assurer aux élec

tion:< 11ne p~rf•a.ite llherté, il a. 
été décidé de délimitnr les 
circonscription~ él!'ctorales <te 
fac;on a les éqllllihrer dans 1 a 
mesure du po~sible quant au 
nomhre dPs hahitRnts, aux li· · 
mites adminlst ra.tivee, aux 
vole!' de communications, etc. 
conformément à l'esprit de la 
Con!'ltltution et de la loi élee. 
torale. 

.......... , ........................... " 
" 

" Une commis'lion telle que • 
prévue par l'art. 82 de la loi 
électorale a été constituée à 
cet pffet dans charyne mondl 
rièh et ch•aque gouvf'rnorat 

.les contravention~ 
au tarif 

Un avis du 
gouverneur du Cah-e 

N ous recevons l'avis sui : 
tJant: 

Police et tribunaux 
---------------·.-----------~ 

Descente dans une 
distillerie clandestine 

Les ~gents du poste de po
'lce de Darb el Ahmar ont 
uffectué hier une descente au 
dom:cile de I.a. femme Aicha 
Farag -qui avait iu~tallé ('hez 
elle une distillerie c!andesti
ue. 

au No. 14 de la rue Caramalli, 
à Sidi Gaber, Ramleh. 

La déc ou ve.rte fm faite par 
un des voisins de la morte qu:, 
lntrigué de ne pas la voir, 
comme chaque matin, s'avisa 
de jeter un regarti à ~~~avers 
le trou de la serru.:·e rte la 
porte d'entrée, il vit la septua· 
géna.ire allongée imm:Jbi!e.
su:- les da !les de rent rée . et 
s'empressa donc d'aviser la 
police. 

Les conferences Ji- SEANCES Pf'R JOUR 4 
10 h. 10 •·ml.l > • o 30 ·'1.30 p.m 

Le Gouverneur du Caire r 
1 'honneur de porter 
à la connassance 
elu public que ie bureau c1p 

l'approvisionnement du gou· 
vernement est disposé à exa· 
miné toutes les dénoncia· 
tions écrites ou téléphoni
ques qui lui parviennent au 
sujet de quiconaue contre· 
vient au tarif officiel ou aux 
'lrdonnance militaires con· 
cernant les questions de 
l'approvisionnement. Tél. 
l-..J"o. 50814. 

Des alambics, des accessoi
res nécessaires à la distilli
tion et une certaine quantité 
d'a !cool furent. découverts et 
saisis. 

Un procèb·verbal de contra
vention a ét.é dressé contre la 
délinquante qui comparaîtra 
proctu.lnement en correction
nelle. 

Un quart d'heure après la 
police fai~ah son appar!tion 
sur les lieux. 

las filnu préur~té• •v METRO 11• laronr J,:)tOit"tâs d4n' 
·~ tvtre w du c.,,. 4'"'"" t.:n d'~' d• 60 toun. 
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-------------·------------
AUJOURO'IJUI 

A 9. h. p.m. la Socléte ~d'ln to· 
logique du Cl\lre. tiendra une réu· 
n'on au Métropolitain Ratel Cam. 
munlcatlons du Dr Harold Curtis 
et du Dr Bret-Day Les collègues 
sant Invités 

A 5 h P m . dans la Salle de la 
Société Royale de OéagrRphle. M. 
le Dr Youssef Monrad m~<ltre Ce 
Conférences de Psychologie fol la 
Faculté des Le~~res donnera la 
première leçon de son cours public 
sur- L'«Adalescence• Sujet: cLes 
divers age" de l'homme» 

DE!\1.\l:S 

JEUDl, 19 FEV{tiEit 

A 5 b pm . à 1~ Sqclété ttoy<tle 
d'Economie. Politique de stA tl~t!que 
et de législation. M le Pro! J 
Cheveller fera une conférence qur 
«Le Théorie de la Déclaration cie 
volonté en droit Egyptien• (e'l 
francais). 

A 7 h ~0 pm au Cercle de la 
Jeunesse. 187 rue !"mad el Olne. 
le R.P Zundel fera une confl\rence 
Intitulée: •Le devoir de la liberté» 

1 t\1. 43.63~ 1!>,\IAII.I.\: 42. rue Ne-! 
cheU! fél 60. A 3 h. p.m., dans la salle de la 

A 7 h_ 45 pm. à l'Amph!théll.
tre de Physique du Lycée Fran
cats. M Raphaél Douek fera ~OU& 
les auspices du Groupe •EtudP.A• 
et du Lycée Francais. une confé· 
renee sur: «L'Industrte Text.lle , 
technologie de tissage de tllature 
et de teinture Developpement en 
Egypte.» 

Soc\été Royale de Oéogranhle. M 
IIUMitlllltlllriiU,ItllfllllllllffllfiiiUifltlfftllltlllll le Dr Abdel Wahhah Az?am pro· 

fps<eur de langue per•Rnne à la 
------------ Faculté des Lettres de J'Université 

Fouad ler fera 1 en arabe 1 une con· 
Gorge Enroue,; e térence sur cOjelal el Olne el ROU· 

my: le ~rrand ooëte mystique». 
/Entrée Llhrel 

Fvtipuée POl lo 
parole. le chant 
ou le tcboc 

A 1 h :!O p.m tl la Se<-tlnn !ilpnr
clvr dl' «l.a Onu!1le Egyptienne>>. 
~~ .Jean t.ugnJ fera une cau•erle 
lntllull'e: «l'o Intellectuel entre 
d~ll\ 'uerres». 

VENPKEDI 20 fEVR. 

A 6 h p.m li l'Oriental Hall dP 
I'Un!11erslté Américaine, le Dr P;J 
der fera. en an~rle.ts. une con!ér"ln· 
ce crur- •Le ChriAtlan!Ame et , J':. 
tat» 

A 7 h 45 o m au Centre CuJ. 
tu rel et Social r rue el Fodl\ M 

........ ..,_ ... ___ ,. • .,.._. ____ ,..._........ Léon Belilon Cera une confé .. ence 

1 
sur «Les Moyen' de Relèllement Sa· 
c!al et Economlou~ en E<!y-ptP1 :mnu 11111111111' "' "'"' 11111111rnmr1 

){:TUDE 1 
DR r.0\1PT BlUTE 

Dr. A.N. Busnacb 
ès-Scif'nN•!i F:<'onnmiqnf'8 

f'l f'nntmf>rrialf'8 
n. nzo Ch•l~t. O,b<HJI Sebaa 

t••ea~huRe 48141 

IUJ.llUI Wo""" " "I.LuuuUU lU liU H 

Sud an Railways 
A partir d'anionrd'hut. mA.r

rli 17 février. lie~; trains quit
teront la eare cPntmlt> du C11l 
re, à dPstinatjon rlu sourtan. 
tous LE"~ marr'fi;> Pt vendrerli~ 
-1 Hl heure!' 50 

SA)IEDI 21 I'EVRŒR 

A Il h. p.m dans la •alle de IR 
Société Rovale de r.é.-,lf'"aoh'e '-'1-n• 
Dnr!R Fahmy. m•l rp de confér•nc,. 
de Llttératur~ Francaise lt la Fa· 
cuité des Lettres fera Cen fran 
cals\ une conrérenc• ~ur cEmiiA 
Zola• 

LP~ train~ arrlvt>rnnt an .!:_UNOI. ~:1 Ft:VIllt:K 

rnire. Pn prov~na.nce du !?OU ~ A 8 h om "" .,.,.0 upe «Etudn-. 
dan lb" m<-~ rd1s et samediS à :\Ille M ShenhP•d rera une conté· 
7 heures a..m. renee sur «Darw!nl, 

......................................... 
Le double crime 
de Rod el Farag 

Le meurtrier 
est condamné 

à la peine capitale 

Nous avonR rapporté en son 
t:emns les c!citails du crime oui 
~ol'lta la vie à un vieux cafetier 
hellène nommé Petro Cavoukla 
('t à sa femme. 

Le couple habitant depuis plus 
de vingt ans un appartement 
<lans l'immeuble No. 100 de la 
rue Rad El Farag. 

Le 7 c:tobre 1941, le p01·ti111' 
de l'immeuble découvrait les 
deux cadavres des époux Ca
voukla qui avaient été ligotés P-t 
étranglés au cours de la nuit 
<lans leur chambre à coucher. 

Quelques heures après la dé· 
~ouverte elu double crime, la pn· 
lice parvenait à mettre la main 
o,ur le coupable, un ~arçon coif
•eur nommP. Abilel Ghani r:I Sa· 
ved, que Mme Ca,•oukla char
"'eait snuvent de ses commis
~ions. Le vol avait été ln mo-
1-)iJe du crime. 

L'inculpé a comparu hier de· 
vant la Cour d'Assises qu'i ~ 
~rdonné le renvoi elu dossier a1· 
'11oufti, ce qui implique une con 
damnation à la peine capitale. 

Arrestation d'un escroc 

Le directeur d'une tnstitu· 
tion scolaire libre avait remis 
durant les journeés de la pé
nurie du pain une somme 
d'argent à un individu <1ui 
avait promis de lui fournir de 
la farine. 

Mais le personn-age - un 
vulgaire escroc - empocha 
l'argent et disparut. 

A la suite d'une plainte dé
posee au poste de police de 
Khalifa. un agent de la poil
ce secrète a retrouvé !inculpé 
qui .a été arrêté. 

Vol de tapis 
Une ·dam .ea inofrmê hier le 

poste de police de Waili que 
de~ cambrioleurs avaient frac. 
t uré la porte de son domicile 
durant son absence et avaient 
rait main-ba>se sur des tapis 
d'une valeur de soixante il· 
v res. 

La police recherche active
ruent les malfaiteurs. 

Une vieille femme 
trouvée morte dans 
son appartement 

Hier matin, une septuagé
nai~e hellène. ~Ime Anna Spi
nopoulo. fut trouvée morte 
dans le petit logf'ment de rez
de-chaussée gu'elle occupait 

La porte du 'ogls était ver
rouillée d11 l'intérieur. 

On dut. recourir à un sarru· 
rier pou.~ l'ouvrir. 

Le médecin légiste ne put 
que constater le décès suns 
toutefois, se prononcer sur sa 
cause. La morte portait unP 
ble~sure à l'os f.:'ontal ~~ une 
autre au nez. Pas Ir mo:ndre 
désordre dans le logis. 

til me Sp.inopoulo 'ivnit tou tf" · 
seule de subsides que lui pas- . 
RA.iem ses rnfant!l. tous ma
riés. 

Seul un examen ultérieur rlu 
cadavre dira. !tL cause exar.te 
du rt~r.ès. 

Cenennant, rl'après lPs n~e
llliPr~ Plément~ rte l'enl]uête 
po'icière, on est enclin n 
I'a.!.trihner 1\ unP. chute. La 
sentHn<!.Snai:-e .Sta.!t une fem
me ma'n<IP. EIJe n'avait nns 
d'économ)"'l. CP nui fAit écar
te,· l 'h:vpo lhè"~' dn crime. 

Attenti··m 
aux ~ic!.pockets 

Les RQ"t>nt~ dP la nolice dn 
kf~m dP I'F.zh.SkiPI-J nnt proc.S. 
rlé hier à I'arre>~tatlon d'nn 
lnrlivfrln nommé Ibrahim Alv 
e 1 :"'·Ae-aar. · 

Le prflvenu fnt arrêté au mo
mP-nt ni1 il snbrili"art le par. 
!l'feuille d'un passant. 

Ibrahim :\1v Pl :\açr~nr a ~tF> 

1 
rrarri,S Pn pri<on en attPndanl 
de romparoitre en correction
nelle. 

trois? 
à conserver leur bétail qu'ile. es 
pèrent vendre plus tard à d3s 
prix su périe 1 •s. 

L'exclu.>t-m do la viande c!n 
tarif ne provoquera pas, ajou
tent-ils, une hausse exagérée 1~" 
prix. En rétablissant lo commur· 
ce libre la loi de l'offre et de 1:1 
demande jouera normalillne 1t 
créant la concurrence entre I··~ 
bouchers au profit des ~onS·ltn
mateurs. 

D'autre part, la mesure inter· 
disant la vente de la viande troie 
jouJ:S par semaine a gravemell~ 
lésé les intérêts des bouchers. , 

La requHe fut remise à Wah•, 
bi Omar bey, sous-gouvemeur du 
Caire qui l'a transmise au ·co.: 
mité du tarif avec mission de 
l'f'xaminer au cour.s !le sa pro-' 
chaine réunion. 

On &11.\t qu" l'arlmilll tratlon 
dE"s.. Tt\lég-raphes et Télêphones 
de l'Etat perçoit actuellem~nt. 
une taxE' supp'tlmentalre ~ur 
les communication::< inter-ur· 
haines at le dépêche&. 

c~tte taxe est destinée alllt· 
OeiiVl'Pi< de biP.nfa'«UIICI' COn· 
formément à la loi récemment 
prom .. tgHée à ce llll]et. 

Au cours dPs trois mois d'oc
tobre, 110vembrP et décPmbre, 
l'admlnistNllfon de. Té'égra
phes et Téléphones a encaissé 
une somme rl-e L. E ~.0~2. pro
venant de .. cel,t~ taxe. 

Exposition canine 
' du Caire 

t • . -
L'expMitlon ,rP ~.nP aurA .lieu 

jPn<li !) milr!" 19~2 . rif! !) hPUT9S 
am - h ~ -he,Jr"" n m . rl~ ns 
I'enrE'IntP de~ - GOlli';.P.s, du. G~; 
zirfl Spnrtlr.ur~ rluh 

Les i1!scr'ntl-n"s prt>ndront 
fin IP 2S ff\vi"IPr an uOng 
Shonu. !'\Q r11f' ~{P~r Pl 'il Le 
C:Afre.··T.c:nl~ lM l'eri.sllil:<nPnients 
sont· n"nn~oo: h rPttP nrlr!'~. ~· 
No11~ somm"" hP!IrPnx d·~n 

Un nouveau 
sous-secrétaire· d'Etat 

pour la Sécurité 
Publique 

' nnnr.Pr rfllP E TAtdv Lamp-

Nous apprenons ou'il a étP dfS. 
~iM de nommer Mahmou dCha-
1<; crAbclel Latif bev comme sOUS· 
secrétaire d'Etat à l'Intérieur 
"Jour la Sécurité Publique, 'en 
•emolacement- de Hamdi Mah· 
boub pacha qui sera nommé Con-
1eillpr Royal au ministère . des 
'<'immres et du Commerce, 

Abdel Latif bey occupe actuel
'ement un poste de Conseitler à 
'" Cour d'Anpe! Nationale. 

Ayant obtenu sa licence en 
1roit en 1908, le nouveau. sous
~ecrétaire d'Etat R'est rallié au 
'Va-fd dès sa fondation. 

En 1930, il fut élu député waf. 
di ste. 

En 1036, il entra de nouveau 
·u Parlement en qualité de féT 
nateur wafdiste. 

Sous le dernier ministère Na· 
~as, il fut nommé conseiller à a 
t:ou1· cl' Appel. 

l'<On a graclPn<emPnt . r,ons-enti 
à di~trjbuer l~o nrix. 

~ }. ... ~ ·:~.t 
"rairo i;):na c;:~nw C::b\'l.rity 

fnnrl•1, an. profit rlf:~ î.miè•~il\Jt· 
Rnnae ~J!VPU!'n, Crni-x~Rnua:.es 
nr>o-la 1se t arPoqnP rf. rle ~Q
riét~s prot.e~triCi'll des ani.
mAnx. 

2ème liR!.e dPs dorratlons : 
. ., ·J.:E. 

Exct>lsinr ~n,..ck Rnr Hi-· 
Lt -Col R Ha.hnP. . 5 • .:-
M. Achille Gronnl 5.~ 
\f)J 8 S gprln11n•JI et Co. 5 . .-. 
M. A ugust{!s· ~li'ler 1.-;-

L.E 31.
lère li& te rie donation;;.: . '!. 

L.E. 1!12.~ 

Total --Mme V . .. Hltt a .où'ert UJle 
coupe ,~o ,argent. qui viP.n\ 
aue-menier la riche collectioo~ 
des prix qui se.ront distribués, 
le jour de l'exposition. aux 
gagnants. · 

. . 
Le stylo idéal.! 
EVERSHARP 
Le stvla EV!!:RSHARP au:<~: nou· -

ve!le,s rormes élégantes. est une ps- . 
t!te mervel!Je ·de la technique mo· 
derne La précision avec Jaqu.elle 
l'encre s'écoule de san réservoir. 
dans la Plume: est parfaite De 
plus. san fonctionnement est. très 
régul!~r quelles que soient les ' 'cGn-
d!t!ans a~mosphérlques · 

Le porte-mines EV!!:RSHARP vous 
6n1ervelllera par san «bouton magt. 
que»· Il peut con tenir ·une provi
sion de mines pour plus de sll> 
mols! · - · 

VOUS ECRIREL :\!IE!IX EN UTILrSANT 
LES l\11 NES ··cARREES E\'EI)SHA'RP 

En vente dang ,outes les bonnè~ papeltrÏ<llk -: 
et les qrnnd' -naqa •ins d .. , nou~outés 

, ............................................................... ~.·~~-······~······ 
.:.. 

i. appel de l'Ancienne · Egypte 

Un des résultats inatlend us de retie g~Prre. aura été la 
prise de co 11 tact, pa, les f!till ·ers de solda~ alll.és, avec un 
/lays dont tes rét:it~ ,erçaten.t leur enfan~e ~ Eg.~J,te et 
son passé millénaire. :l.usSl se ga1dent-tl;s, lo.1squ tls sont 

«On leaven _ en permis.~ion - de manquer de ctstter la Hau. 
te·Euyp e et ses immOftels m onuments. 

l'oici un groupe de ces ~o yageurs photographié d r.ouq
sor lors d'une tournée organi sée par L age11ce de coyttyes 
bzen connue : The ervices P assenger Agency (Fll. Lt. 1. 
fi. Jolley, Jl.B.E., rtd.). 
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Pour la femme LES FRANÇAIS LIBRES RECEVANT LES CORRESPONDANTS ETRANGERS 

NAHAS PACHA 
EXALTE L'IDÉAL 
DÉMOCRATIQUE 

LE DEPART DES 
REPRESENTANTS 

DE VICHY 

Muni t'in~on 
et son oel on1c1er 

~e l'a.va.lt COJUl\1 au, ÇO\U8 
d'mu> récepuon ~es mopc1a.fue 
où~ les teUlLile& rlV't~lent d 'ele
gaJlce et .ae çOQUfl.~tll(le, 

,,._ cause des, unuo~flll. , 
sue avMt ia.tt coaune elles, ~~

mt Ptnson car dePU}a loJli:temps 
l'f.1itralt de l "Ulllforme et , le : be
soin <l 'être alme par Wl de, ces 
gta.nds ga.rcons •d 'Wle beaute nor
clique s'e14lt !nsta111l dans son 
ccéur. 

"Le bel otflcler s'étant , lncllnè 
galamment sur la main qu'elle 
lui Ma.lt tendu. Elle lui àvalt 
o!t~rt des sandwichea et li avait 
Insisté pour qu'elle bO.t Wl verre 
de whisky, et pule Wl · ~utre, 
et 1 un autre encore. 

n Jul ava.lt dit qu'elle avait 
les . plus beaux yeux du monde( 
qu'Il alrnalt le son de sa YOU, aa 
d6marcbe, son esprit. 

n lUI avait demandé ausal de 
dlner avec lul. de danaer, et Ml· 
ml Pinson n'avait pas eu le cou
ragé de reruser. 

Elle se sers.lt ~vtté bien dea 
débblres. mats volh\, n'est;ce pas. 
U ·y avait c1a.ns le tré!onds de . 
son être cette pet! te vou, lnvt· 1 
tat\on à l'aventure. l 

J!lt puis penda.nt la d~ U 1 
l'alla.lt eulbras&6 en l'appe~t 
cs\'Jeetllean». et. Mimi Pinson 
n'avait plus dormi de toute la 
nult sO.re ae l'amour, que dt .. Je, 
du coup de rouare. qu'elle avait 
tait naitre. 

- Et on se maillera, bientôt. 
Je ne veux 1'8.9 attend[e. je veux 
1ui donner toe bOnheur. A mol 
aUliS! J'al touJours r6vé d'Wl 
m&rla.ge rapide roma.ntlque ... 

Ds ét.alent he>< III'OUp 10rt1 Ml· 
semble. Le oe1 offleler étalt. 
échlc• à tous 1e. points de vue. 
ns ét.alent allés da.na les boltos 
de nuit les plus élégantos et 
elle avait porté ce samedi sotr. 
sa robe noire qui lui donna.lt un 
air tellement «soplltstlcated•. 

1 

Et puis, un jour, eon amie 
Maggy J'avait présent-é • son 
cbOY !r1en<1• On officier lui 
aussi. D appa.neoal~ • la pr
ntson dt' celui qu·elle aimait. li:~ 
Mimi Pinson lui avait demande 
a'U ne pourrait lntervenll', entln. 
vous comprenez. arrallier quel
que chose entre elle et· le bel 
ot!lcler 

Le cbOy rrtend» de Maway &ftlt. 
pâ.U en entenc1a.nt le nom du bel 
otflcler li le con.ual.aaa.l~. na 
•ta.tent de la mème v11le. 

Il a.vë.lt alors suueré un en
droit discret où U poutTIUt. ap· 
prendre à Mun! Pinson la ri
rtté. Celle-cl a.valt rl de son 
&ii- solennel Qu'y avalt.-11 ae 

t.e!lemen t mysterieux pour quit.
~ cette termsse ensoleillé elu 
P~ace ? 

- Il est marié, lui oonflalt. 
quelques lnsta.nts plus tard le 
cboy frlend» <1e Maagy u ne le 
dit jamais. Cela. lui' donne du 
succès auprès des jeunes tu les. 
l4a• pa.uvre amie, cl a.m eo aorry 
for you». avalt.-11 ajouté. apitoyé. 

Hier. .Mlml Pln.lon m·~~valt. 
une lettre tregi.Que Je lui rê
pondais dsns notre . boite au& 
lettres. Ma.ls j'al voUlu auJotrlo
cl'hul écrire cet article pour pré
venir toutes .les têtes tolles, tou
tes nos Mimi Pinson naives en 
lei1r demanda.nt de ne' pàa .. 
la.lsller emballer lhl.ln. 

Ou les beaux otrtelers !a!Me
rotlt da.ns leur stllaae bien ,de 
petites sentimentales désol~ qui 
avllent révé de mârlaae rom&n
tlque. Et apr6s tout. on !le peut., 
dll!lla.nder l'l.mpoaalble à des Jeu.: · 
n~ gens qui 110uvent ~rtent le 
lendemain D' ~me du Jour otl Ils 
~WI ont rencontrée sans mtme 
connaltre leur destll1atlon 

ZKTT •• 

Menu de mercredi 
-MIDI -

BGD<mt 4e Ugumu mt:tea 
auœ oeut• poe~• 

~tcett .. s 4t' pommu cS4 ~· 
Salade de tomatea 

Frutta 

SOIR -
Potaae au trom<~ae 
Fenouil au graUn 
Puddi~g .de sem~ 

BAGOUT DE LEGU/IlKS 
114 d'cite de petits pots, ca• 

J'Ottes en rondeUee, navets en 
dés petits bOuQuets d" ch<>utleur 
quelques cuhes de bla.nc de c6-
lerl. cuire à l'eau bouillante 
avec bouauet pmi. égouttez~ 
f~ltes . un roux avec: 60 rrrammes 
de beurre et 40 de !arlne. moull· 
lez 1\Vec demie tasse d ·eau de 
culsaon. quelques aouttes de cl· 
tron. mettez-y lès t.~sumeR rec:tt
nez t'u•;al!onnement. pmlssez 
avec des oeurs pochés, et versez 
!IUT le tout du beurre noisette -(Lire ra suite en page 5) 

1111111111llllltlllllllillllfllllllllllllllllnlllllllllllllr 

Visitez 
LOUXOR et ASSOUAN 

DépartJ tous lee solre 
CIVILS P.T. 675 et 870. 
MILITAIRES P.T. 473 et 675 
Programme et b~llet8 à l' 

AMERICAN. ltOYll 
26a, rue Madabegh 

(lmmobi!la) · 
;rétéphones : 54347 et 48442 

~lill IN fllllllllllllllllflllfl fflllllllllllllllllllllllllllll 

FERDINAN.D 
vient de rec'evoir des 

CHAoSS1JRES POUR HOMMES 
des célèbres marques 

BALLY (suisse) ~t 
JAR!\1 AN (américaine) 

atn•l qne de plu•tenrs 
crandea mal•on• an~tlalse-

167, rue Etnad et Olne 
LE ' CAiRE 

dans le Désert Occidental 
Les Français Libres se sont installés depuis quelque temps dans le dé· 
sert occidental. A part les forces armées de nombreux services auxiliai. 
res, médicaux etc. fon~ t ionne nt. Les femmes p rennant une part impor
tante• à ces services Voici quelques photos qui nous viennent du front 

-------------------·--------------~ 
----------------·--------------

Liste des diplomates 
rentrant en 

et des 
Frauce "Nous voulons tous• que triomphent 

la notion de dignité de l'homme et de 
sa liberté>>, dit le Président du Conseil 

personnes 

Les r eprésentant s diplomati
ques de V ichy et les 65 Fran-

Nous avons donné hier des rié
tails au sujet de l'entretien or
dia! qu'eurent les représentants 
de la Presse avec S.E. Mousta· 
pha el Nahas pacha, président 
du Conseil. 

Après avoir entendu le franc 
exposé du Premier ministre, M. 
Mahmoud Abou! Fath, préside"'t 
de l'Ordre de la Presse remer
cia le Chef du Gouverneme'lt 
et dit: 

-;a is qui les a ccompagn ent ne 
un plaisir <1e vous recevoir et de partiront pas jeudi, comme on 
vous dire touts. l'estime dans la· l'avait annoncé. mais vend c'P•'• 
quelle je tiens votre mission et pour p ouvoir r a t traper l'Orient 
vos oersonnes Les correspondants Express à Alep. 
de ll'tlerre sont un peu des soldats Un train spécial n été m1s à 
Vous êtes les solaa.ts de la oérlté. leur dispos1t iw Ce train lUI~· 
et sur ce sol d 'Egypte ou vous ve- tera Le Caire à ,1 id; et demi. 
nez pour rell:arder et aire ce aue 
vous avez vu. vous avez pu cons- Moharr.ed Yassine bey étant 
ta.ter l'alde Immense aue l'Ecnrote malade, c'est Yacoub bey Sheba
a apportée à son alliée autant. Je tai, sous-di r ecteur du Protocole, 
Peux le dire. par les exlll:ences du qui les accompagnera jusqu'à 
tral:é aue parce aue vous et nous Haïfa. 
et tous les peuples ln téressés è. 1 · • 
l'Issue victorieuse de 1,. gt.er•e. Quant à M. Pozzi, 'anc1en rru-
nous sommes des dém >c: \:.Cs c" n nistre de Vichy au Caire, il par
vaincus L'Intérêt de cette ll:Uerre •ira avec Mme. Pozzi, le 25 fé
est certainement. comme vous le vrier courant. Un compartiment 
savez. moins d'ordre matérlPl que s pécial leur a é té rése rvé dans le 
d'ordre moral. Nous voulons tous train quittant le Caire à 2 h. 40 
que triomphent la notion de dlll:nl n.m. 
té de l'homme et de sa llnert6 
C'est oourauol I'Egypte a acceoté Vole! la liste d es personnes quit-
comme une nob:e et Inévitable n!l tant l'Egypte: 

Noé (Rola.nd ); Mac1a.me Aubry 
<1e la Noé cAlice ); M. Audren de 
Kerdrel (Raoul ); Mac1a.me AU· 
dren de Kerdrel (Sunone> ; M . 
Bannalre (Jean >; Mado.me Ban
nalre tJsanne) ; M. Bldsud 
(Sta.nley); Ma.da.me Bldaud (JU· 
llette); Ma.demolselle Eldaud (LI
Ilsne ); M . Begouen Oemeaux 
(François); Mme Begouen ue
mea.ux (Marle); Mlle Baron (Tllé
rése>; M. Bertrand <Gaston); 
Mme Bertrand tElaJe> : M. Bon· 
net.aln (Robert); Mme Bonnet.aln 
(Marle-Rose); M. Boen !Gérard) : 
Mac1a.me Boon <Renée l: M Ca.s
tan (Ma.urlce); Mme Cs.S'"..a.n 
(Cilrlstlsne); M. Clerc (Louis) ; 
Mme Clerc (Marthe Ma.rle); M. 
Corail (Louis); Mme Corail <Ma
rle\; M. Descola. (Jean); M. Es· 
courrou (Raymond) : Mme Es· 
courrou (Amélie\; M. Estienne 
CPlerrel; M. Eve (Marcell; M. 
Fessa.rd (Henri\; Mme Fessard 
(Huguette\; M Fils (Paul\: Mme 
Fils CMarle); M Andrè-Fouetl 
(Amédée) ; Mme André-Foue& 

Une salle d'opérations mob le à laquelle sont attaché:i d~:s chinJ.r/fteull, des patriciens et des 
infirm iè1-es. 

cNous ' accueUions avec Jole ie 
fait que bien que votre gouverne
ment soit un gouvernement de par
tl. 11 ne gouverne pas a.vec des 
1<1ées partisanes. Le nouveau Ca· 
binet est juste et ben. Nous sa
vons que ce n'est pa.s avec ga. le té 
cle coeur que vous Imposez cer· 
ta.lnes restrictions sur ce qUI esL 
écrit ou publié mals aue c'est 
bien parce que les nécessités de 
t'beure a.ctuel.e le demanaent Cet
te censure ne pourra ainsi léser 
que tes !auteurs en eau trouble ... » 

Plus loin, Me. About Fath souli
gna: 

cesslté les sacrl!lce~ qu'elle ~ ~st 
déJà Imposés et ceux au'elle ' 'lm 
posera encore Il raut que ' 'GUS 

vous rendiez compte de l'étend:Je 
de son alde et <1e sa collabura .lon 

Membre de la 
Mission Diplomatiqpe 

(Denise ); M. Gros La. Falga tFer
nsnd); M. Gros La. Falge (La.m
bertl; Mme Gros La. Falge (Rose
Marle\; M. Hannler (Julien) ell 
Mme Hannler \Madeleine); M. 
Hannler (Claudel ; M. Kossa.kow
skl (Roger); Mme Kossakowslrl 
(Léa.ntlne l; Mlle Kossakowskl 
(Odette\; Mlle Allcmandou (LU• 
clenne); M. Le Dube (François); 
Mme Le Dube (Paule ) ; M. Mar· 
ella.! CV!ta.ll; Mme Marchal CLoul· 
se >: Milo;.;; Ma.rcha.l cMlchellne et 
Sylvette); M. Ma.thlas du Re
pa.lre c Jean, Baptiste\; M. M!M· 
clére (René\: Mme Menclêre (SU• 
zanne): M. Menclère (Henri>: 1\1[. 
Mothe (Hector\ : Mme Motlle <De
nise): Mlle Lalanne rGenevlève>; 
M. de Pau!lny Robert et Mme 
de Paul ln v rRose\; M. Roth rLu
clen\; Mme Roth !Lucienne); 
M. Roth CGn5tonl : M. Roth tJac
quesl: M Saint-James CAirredl: 

cAu cours <le la dernière réunion 
du Conseil de l'Ordre de la. Presse. 
nous vous avons suggéré que la 
censure ne soit Imposée que sur 
tout · ce qui peut nuire aux rela· 
tlons entre l'Egypte et la Grande
Bretagne ou QUI con<1ulra1t à la. 
alvulgatton de secrets <l'ordre ml-
11talre sur tout ce qui troublerait 
la sécurl té pu bllaue ou Q ut lésera.lt 
le prestige des !!nances du pays 

cll sera· a.lnsl donné à la presse 
un" liberté assez suffisante et ral· 
sonnable pour qu'elle puisse s'ex
primer modérément sans pour cela 
perdre sa personnalité.» 

Les correspDndanls 
étrangers .chez 
le Président 

Après les représl?ntant>. de 
la prrl'se locale, S. E Moust·a
pha el Nahas pacha reç11 t les 
correspondant de gnerrl? an· 
!l'lais. américains. oanst raliens 
Pt sud-afrira;nc; auxfJuel5 il 
fit lP!' déclarations sni vAntes : 

cC'est à la fols un honneur et 

"Les manifestations 
doivent cesser" 

NAHASPACHA ., 

Le aecretaria) général tf.u 
ron.~eil des ministres com,r.u. 
nlq1œ : , 

et ce n 'est pas un des spectac.es M. et Mme Emile Perclleau, M 
les molns sl!lnl!lcatlfs aue de , çlr Roger ae Bercegol, Mme Roger <1e 
ce sol. sl hospitalier en temps de Bercegol, M Pierre tta bmea.u. Mme 
paix. recevoir aujourd 'hui aoec le Pierre Habmea u. Mlle .Françoise 
même culte <1e l'hospitalité. .,. Rabmeau. Mlle Geneviève l;{abl
llommes venus de t.ant de pays at n~au. M. Phwppe Kabaneau. M. 
tachês à la. défense et au salut de Alexandre Laumalller, Mme Yvon
la démocratie ne LaumaJl.er, M Charles Torres. 

«Et c'est avec une vive •Btls!Bc
tlon aue je vols dans les rangs de. 
correspondants de guerre, des re
présentants de l'Australie et Cie 
l'Amérique. 

L'Egypte terre amie 

M. Joseph Tomaslnl. Mme 'loma
sm! et sa !!Ile Pauls. 

Les Français rentrant 
en France 

M. Barbe (Basile> . Mme Ba.rbe 
( Maaeletne), M11e Barbe tHellé 

«L'Egypte que vous jugerez da.ns C.urastlane Monaque J. M Bsrra.blno 
ss vérité orofon~e. et non sur de tFortunéJ, Madame• et ;l entants, 
simples apparences. est la t.t>r:·e M Brugel (Lucien Laurent! , M.ne 
am•e par excellence Elle ,·a t.Oll· <>rugel 1suzanne!, et 2 entants; 
jours prouvé au lon2 de son nil>- M.le Brugel (ueneVleve therese 
tolre. une <les plus 1\nclennes au ._.01 ,e 1• l\l.l~oe l:lrugel (Hennette 
mon<1e Elle le prouve auJourd'llll Paule suzanne! . M Cllalle (Pierre 
avec une éll:ale force Jamais on emillanuel <.:lauae), M ures La 
nP la trouve Indifférente •on hl'!! ~ ·a,ge tLouls r•rançu1s AntoweJ, 
s'lill:lt d'exercer cette •mltlé '' U D" Mme uroo La .Fa1ge 1 'ivonne Léon
fit d 'une mission lltlrnalne L~ :è- t•ne Alexan<1rmeJ et 7 enfan•,s , M 
mocra tle en péril réclame • Effort Meyner 1 Louis Jean François). 
di! tous ceux qui croient en e'le Mme Meyner cReme MarleJ. et s 
et au!. en ont fait leur sEconue enfants , M. Roussac (Jean Char· 
rell~lon . les 1• Mme Roussac 1 Alouysla E.eo

Le traité d'amitié 
et d'alliance 

nore); Mlle Roussac lAnne Martel. 
Mme Rousse• tüdlle Ma.riel. M . 
Marchal c Veta! Joseph> . M Pujo 
(Pierre Léon>. Mme Pujo <NellY A
Uce Albertine et l enfant). 

!'vl. Atgou<1 (Louis ); M. Antol· 
ne (François) ; M . Aubry de la. 

M Servtn <Philippe); M. Stoppe
laêre !Ale:<eandrel: M. Tlssler 
rJel\n): Mme Tlssler CAnnJ l : M . 
Tollet r Jacques\: Mme ToUet 
(Monlquel: M. Wlllaume cJean). 

ALERTE 
AV CAIRE 

La nuit dernière une alerte fut 
donnée dans la région du Caire 
et dans certaines provinces de 
Haute et Basse Egypte. 

BUFFET-BAR 
RESTAURANT 

Des médecins de la Franu librer eausent avec des collégu es féminins: Mme. Asquins, doc
toresse et Mme. Bu terne, informi è1-e. 

" S.E. Moustapha el Nabas 
pacha renouvelle ~a prière au 
peuple égyptien de toutes les 
clas&es de s'occuper de son 
trovail et dtl èe$ser de mani· 
fester. S .E. El Naha!' pacha 
a donné de st'>vères instruc
tions aux moudir!> et aux gou
verneurs d'interdire toute sor
te de manifestalionf!. 11 pri~ 
r~acun · de garder le calme, 
étoant dpnné la situation dP.li · 
cate actuelle. " 

eLa Grande-Bretagne et I'ESITP te 
sont <1onc unies par les termes 
<l'un traité librement négocié et li
brement signé comportant "utant 
de compréhensive amitié aue c:'.e 
respect de nos droit~ resoectl!s Ce 
traité nous y sommes attacllés très 
sincèrement et c·e~t ave.: 18 Plo
rond souel de raire honneur .~ no 
.tre parole que neus ne 1é~ll~e 
rons rien de ce qui peut sceller 
chaque Jour davantage notre :.ml· 
tlé et permettre. quels aue wlent 
tes évènements. d'aller le ·egard 
tourné vers l'avenir. -avec 1 euoé 
ra.ncè que nous verrons trlomoher 
les principes qui. préslsément en~ 
!ait de notre allla.nce une !'nssl 
émouvante réalité 

L'idéal démocratique 

TEA~. 

DEVANT 1 E TRIBUNAl 

MiliTAIRE 
Les petits délits 

et lel!rs grands effets 

Le tribunal militaire tlu Caire 
,ui a siégé hier. sous la prési-

cOu reste. tous les peuples uni! 
à "Ous par <les liens de profonde 
af!lnlté partagent les mêmes es
péra.nces Nous forman• de <'" côté 
au monde. une chaine dont le• 
chain ons étrol te ment scellés se 
commandent moralement les uns 
les autres Ainsi s'étab!lt une soli 
darlté orientale au! apporte son 
concours à la solidarité des peuples
qui veulent être libres et 'ndéoen 
dants Les pavs arahes sont <•v.tus 
des Idées démocratique• :lulsée• 
dans la doctrine de !'!s'am qui ne 
conçoit pas de gouvernem~nt qui 
ne soit du peuple et de peuple aul 
ne soit l'ennemi <les <'lct If. •res 

cNotts vivons tous. vous et nous 
de grande• heures de ore••atlon et 
nous avons tous le ferme espoir 
qu'Il en sortira un monde plus lo 
glque et meilleur .» 

3 

.Dans la plus 
l'établiss 

dencP. de NL Nroustapha }lassan, z·~·-~-~·~ .. ~-·~·~-z-~--~-·z·~--z··~·~· ~ .. z-~-z-~· -z·~·-z·-~-z-~··z-~--z··~·z-~-z·-~-z--~·z·-~·z·-~~~~~~~~-~&23~~· ~~~~~~~~~~< 
a examihé le cas de plus·eurs ., 
commercants inculpés d'avoir ;: 
contrevenu aux rès:dements du ·· 
tarif. :: 

De la farine pure 
!· 
: 
!' 

Hassan Mohamed Mabrouk, '· 
Abdel Fattah Aly Mabrouk et t. 

1· Attia Abdel Rahman, propriétai- ~ 
~es d'un moulin étaient p réve- f 
nus d'avoir stocké une quantité 1: 
-le farine pure sans mélange. 

Le t ribunal condamna le pr e· 
mier inculpé à une amende de [: 

·inquante l iv re s, le second à 1:::. 

v ingt livres et le troisième à cinq 
livres. La confiscation de la fa
rine saisie fu~ ordonnée. 

-LA DIST RIE BOLANACHI 
de BRANDY, RHUM, GIN, WHISKY, ZIBIB, VERMOUTH 
garantit que tous ses produits sont authentiques et d'excellente 

qualité et conformes à la Loi No. 57 et à la Proclamation 

du 7 Août 1941 
Mmes. Asquins et Buterne assistent le colonel Fenchand, chirurgien français, qui opère un 

11/esscl quelque part au front. La hausse des prix 
des produits de 

prenüère nécessité so 
Nahas parha ret'oit 

le cor!)s di1Jiomat;que 
CP matin S E Mo ns taph·a 

Pl Nah'a,:; oncha. m inistre des 
Affl'li ''P.!' Etran~éres. a reçn les 
m Pmhre!. d u co rps di JJiomati 
QUI". 

S . F. le mini~tre de Tn rrrnle, 
qui était m a ladP d epu i quel
aue tPmns. esl m ain t Pnant re. 
tabli. !1 . a rend11 vi ~ite o Na 
has p ar.h» r <> mati r. 

Les. proc-haines élections 
Ahmed AhdPl C. hRff·Rr r•H.I!hn 

At Mtre Ibrahi m OPsso11ki A 
baza. du parti libé ral -con f;lf tu
tlonnel, ont vu Nabas p~<cha 

ce matm Rtl <;njet rlef' élections. 
M lhNlilim el Tnhrl, " " a u 

t r p mPmhre du m{>me part i. 
s'Ps t en t r t>lenu avP,.. i\lakram 
Ebl?!d narha 

Chez le ministre 
d es F inances 

Mak ra m Ehe i d pncha a r e. 
çu ce mat i n :\1 \ ··an Ack ere. 
pré~irlent de la Cou r tl t\ p p ~ l 
mixtP et l'a tt a c h é comm€'rcia 1 
rlp Tnrqu le 

L ' approvi '3ionnew ent 
Ha<-!<all :O.I o uk htar n asn11 oe.v 

son ·-sprrt!otain· rl ' E•a t 11\IX F I 
rranrPs a présirlé ce rnall n 11 

oe réunion a u cou rs d e la que!-

E 
le furent étudiées di verse!< 

1 

quPstions relatives à l ' ~rppru S. E. Mohan'led El Sayed 
visionni?TrlPnt. · 

. Le!' rl éc!sions pri5-Ps !'r>roul Cha;hine pacha, gouve rneur. du 
"oumises à Mak ra m E!J e id pa Caire a reçu ces de~111ers 
ch a. . temps ue n ombreuses plaiules 

au suj et de là hausse des prix 
Les souscriptions d es produils d e premi è re né-

à l'emprunt cotonnier cess!té tels que le savon, l€' !' 

1 d ve rri'E" à lampes. etc. li·:.· 

I l résu t e es s t atl at.ique:. Une réunion fut tenue hie r, 
p unl ié" .. pa r le mi n istè re d es 
F 1r1anc€'s q ue IPs >.o us~,ription" pour l'ét4de de la sftuation 
:'! J'nmnru n t co t ;ll1 ni t r o nt été sons la présidence rlu !'IOns
répartl ~>b co n.rr. t, S\l ll · Ci 11 ,. g-ouvernrnr et Pn présence de 
rJIIIfions c t demi de livres sous. Mir!' Mahmond Ro!okhil et rln 
•Tite~ r ·a r l es Egyp tiens e l qua sa.<;t"h Ahriel Aziz Safonat. of'i 
t r e mi l lio ns et dtJHii par lee cier du \:mreau de l'approvi-
étrangere. sionnement. 

AVIS AU PUBI~IC 

Toute personne qui pourrait avoir le moindre doute sur la pureté et 
l'authenticité des Produits de la D.stillerie Bolanachi, est invitée à 
demander au bt"' eau de la Direction, 6, rue Bolanachi, Alexandrie, 
un permis pou· v1s:ter J'Usine afin de se rendre compte de visu 

comment sont fabriqués les différen+s alcools dont se composent ses 
produits. 

La distillerie Bolanachi possède en Egypte, depuis déjà 50 ans, tou
tes les installations nécessaires pour fabriquer de l'alcool da vin pour 
le Brandy, 

de l'alcool de canne à suc"e pour le Rhum, 
de 'l'alcool rie gra:ns pour le Gin et le Whisky, 
de l'alcool de raisins secs pour le Zibib et le Ouzo. 
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I.A. BOURSE EGYPTIENNE 
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__ ._~ C TIZE N 1 
c<!~: ~~~!~~~:.~?~t ; meilleur film de l'année Il 
de fols chan ée, de la co.onlsatlon 
de l'ouest ou dtl sud américain. 
reste un théme palpitant pour bteu 
des gens e11core puisque des ac
t urs comme Gary Cooper et Wal
ter Brenn3n sont, cette fols, ml~ 
~n a1·ant. Et de fait. avec des ve
dettes comme celles-là, les che
vauchées il l'ombre des cactus sa.'ls 
fleurs l't les coups (~ revolver tl
rés a tour dtl barl,,~t paraissent 
avoir une a.utro alluro, une autre 
classe ... 

Gary Cooper, con1mc 11 se doit, 
joue Je rô e d'une e.;pèce de cen
taure justicier qui, sur son des
trier, l;'en \'R·t-en guerre contre les 
fauteur~ de trouble~; ct les sou
dard~ dépourvu• de toute not.lon 
de chru·tté chrétienne. Ceux-cl font 
des embarras de braves fermiers 
qui n'en peuvent mals et sont trop 
bonasses pour savoir se défendre 
comme Il conl'leudralt. Au surplus. 
tul de ces fermiers a une fllle, bel
le ct !\lllne, ct Jmiclle et pure, un 
nai matin de printemps, bien qu'a. 
bondnnte, mals c'est U11e quest:on 
de gout. Or, Il s'avère qu'elle est 
du goüt du Don Qulcbote ae la 
prairie, et celui-cl a désormais deux 
taisons de redresser l<·s tort; 

Par certslus détnlls, relatlv m~nt 
nombreux, le film est excelle'.lt. 
D'abord, Il est doué d'un mouve
ment fort rapide - c'est hien :e 
moms -. ensuite. il a de la cou
lelll', pas du technicolor, je veux 
aire qu'Il est pittoresque, ct ne 
manque pas de sens de 1'11umour. 

· Il y ~ un type de croque-mort au 
début qui n'est pas sans être ~omlt
sant. Al'eZ-I'OUs jamais pensé, où 
l'on pendait à tort et à travers et 
oü les balles de Colt 45 :;:>i<l'onlent 
tou tes seules, était le paradis des 
croq~:e-morta? · 

Quant au·• ne te urs, Ils sont bons 
comme 11 fallait s'y attendre. ,le.ry 
Cooper monu·e qu'll est un eX"lt'l 
lent cavalier et Walter Bre.1uan 
fait une composition remarq·l tble. 

En première partie du progrun· 
me, un re-portage à ne manq<1c1· •ur· 
l'offensive SOI'Iéttque. - Y. • At\ 
Diana) 

Ellery Queen 

--------------.•------------------
./~est l'opinion unani•ne 

des c•·itiqr•l!s an1éricaitrs 
-----------------------------------------------

(d'u11 correspondun~ 
li l') 

particu-

. 'ew-York, le S janvier (par 
nvion) - Au cou~s de la. ses
"ion annuelle tenue par les cri
tiques américains pour dési
"ner lt' meilleur film de l'an-
1lllc, l'accord s'est unanimc
·nent réallsé, sans UliCUn bal· 
lottage, pour désigner «Citizen 
Kaneu, comme étant le meil
c,nr film de l'année. 

Cette seÔ'sion est d'autan' 
plus imponnnte, que cette un
néB, en raison de la guerre, 
l'Académie du cinéma ne dé
cernera n.ucun prix. Au cours 
le cette e~sion, John Ford a 
•é désigné pour· la Sème fois, 

·1ar cette réunion de cri:iqnes. 
comme é'ant le meilleur· met
teur en Gcène pour l'oeuv:-e ma
gnifique qu'il a accomplie en 
portant ù l'écran «How Green 
is my Valley.» 

Les ac:!'urs avant fait les 
mrillan:·cs créa'ions de l'année 
Bont: Garv Cooper dans uSer
geant Yorkn et Joan Fontaine 
dans "Su- picionn. Tandis quP 
la récompertse spéciale " hors
conco\lrsn a été a~tr!buée tt 
\Valt Disney pour "Fantasian. 

succès qu'auprès d'un public 
d'Mite. Plusieurs per onnes .or.t 
même vu le film deux ou trois 
fois. «Citizen Kanen, en dehors 
de l'idée maitresse qui guida 
'a réalisation de ce film, 1'rl 
une oeu\Te hardie aux images 
magistrales et éloquentes, a 
fait réalise r au cinéma améri
cain un très grand pas ct :-;on 
influence se ressentira cel'tal
nement sur lt's productlone 1 1t 
venir. La R.KO. n'a pas <'U 
tort de confier à Orson \Vell··~. 
la réalisn 1ion de l'oeuvre la 
'plus hardie de l'année. Il n'n 
pas échoué da11s sa tàche, 
et q u o i qu'en en d i s tl 
en E g y p t e - où le pu· 
bile ne chel'che dans le cinéma 
qu'un simple passe-temps 
<Citizen Kan en est une oeuvre· 
, cla.sse, elle sera souvent ci-
6e à· l'avenir, et comme uLa 

naissance d'une nationn, la 
oremière ver lon de uSeventh 
Heavenn, uSous les toits de Pa· 
rlsn, uLe million», le.s oeuvres le 
Louis Delluc, de Renoir, uGra-
1es of Wrathn, uOf l\11ce and 
men», et quelques au~rea ser~ 
inscrite sur la liste des classi
lUes du oiné;na. S. C. 

LA FEMME 
Les dix films qui figuraient 

sur la liste définitive étaient 
" Citizen Kane n, « Sergeant 
York "• " Suspicion », " Here 
comes Mr Jordan,, <<The stars ET LE CINEMA 
look down», "The little Fowes», ' · 
«~Iajour Ba:·baran, "The lady _ __,..._ 
Even. "Blossom in the dusb~ èt ... Ingrid .Bergman, s'inspl-
«How Green is my Valleyn. rant .d'un modele ge.n1·c pay-

maste detective 
Î Dans la lignée des poUciers de 

génie, - qui, dans le roman, au 
thél\tr() et à l'écran, en chantent 
notl'e imagination par les aventures 
les Plus ébouriffantes. - Ellery 
Queeu ~pporte un élément assez 
orlglnal: écrlva!n-détectlvc, .l la 

Gary Cooper eut à lutter con- san, s'est fait confectionner 1 
· tre Orson Welles ( Ci'hen une exotique .!'Obe de soirée 

Knne), Robert !IIontgomery qui a susc~té l'admiration d9 
(Here come>s ~Ir. Jordan), Ca- tous ses amis. La jupe ample 
r~· Grant (Suspicion). est d'une jolie soie bleue bril-

Quant à Joan Fontaine, elle !ante, incrustée de grandes 
dis pu' a 1 a partie> à sa soeur' 

fol~ trés gendelettre et sherlock
holmard, dont la c au·voyancc-à
quol-rlen-n'échappe se tempère 
d'un grain de goua!llerle. 

1 
Tout cela ensemb!e, rend passa

blement l'ralsemblable la fan ta.; tl· 
que histoire, qui a pour cadl·e une 
maison de santé aPPBftenant à un 
mlll1onnalre yaukee, oü l'on 11-PPll
que des théories hétérodoxes pour 
guérir les gens. Le traitement va 
ju~qu•au meurtre Inclusivement. 

Par quel singulier concours de 
circonstances une jeune f11le lm
prudente se trouve lnoplnémeut 
mêlée à la sanglante in trlgue. ·
par quels prodiges de lucidité Flld· 
ry Queen, qul commence par ~aire 
co:Q.fiance à sa • beauté, réussit à 
découvrir le coupable et à ,·éba
blli ter la lcil!e· lnnocen te. - par 
quelle fatalité le cnmlnel succom
be à l'Instant précis où la luite 
allait le mettl'e à l'abri, vous • a:J
prendruz au déroulement du ~cé
narlo qui se distingue par d·agr~a.
bles échappées aux réglons de •'hu
mour. 

Evidemment. ça n'est qu'un clé
but et l'on peut ewérer qu'Ellery 
Queen. dont é\1demment re film 
Inaugure une série. nous revie'l.ct:a 
dans de nom·elles n ventures encore 
plus cavtlvantes. 

Eu seconde partie du progrll~-
me, «'I'wo Latins from Manhattan» 
c;t une fantaisie musicale qui 
prend prétexte d'un kidnapping, 
pour nous présenter le specta ~le 
traditionnel de music-hall. 

, - (Au Miami). - A. 

Olivia de Havilland (Hold roses rouges. 
Back th at da\\ro), Greta Garbo . •:• •:• + 
(Two faced woman) et Do:·o- .. :Simple et ?ha.:·man~e.est la 
tlw Comnüng-mofe ( Citizen . potne rohe d après-m1d1 de 
«:ane). Les deux soeurs ob'in-: Ruth Husscy, faite en un crê
rt>nt chacune six voix, Greta pe sie soie bleue pâle avec des 
Garbo deux, et une Dorolhy manches trois quarts bouffan
Commingmore. Après un nou- tes. La jupe a de grands plis, 
\'e~u tou~ de scru_tin, Joan Fo~- le co.:·sage forme un rnouye
to.me obhnt 9 voix contre trois ment drapé commençant à l'é
·'>a soeur·. paule et tombant en un pan 

Les metteurs en scène en formant noeud. La seule gar
compétition étaient : Carol nitnro que Ruth Russey porte 
H.eed (The stars look down) -
\lexander Hall (Here cames avoc cette robe est nne clip de 
\L Jordan), John Huston (Th<> p:e.r:eri:!s l'n chapeau en feu
;..raltese Falcon), Alfred Hiricb- tre mou noir, des gants, un 
cock <Su picion), Preston S'ur· sac pochet.te et des souliers 
"CS~ {Tho Lady Eve)., John noirs sont de parfaits acces
Ford (IJôw G1·een i.s my Val- saires de cettP foilelte. 
ley) - Orson Welles (Citizen • -. .. :. •Z. 
~:me). ...Ann Ruthedord, la usweet-

Comme nous l'avons éCl;t beart, de Mickey Rooney, ai
plus haut. <;.'est John Ford qui me con~ectionner elle-même 
1. rempor~é la palme, suivit de seB chapeaux. Elle trouve que 
lrès près par Orsan \Velles. c'est 1rès amusant de porter 

N. Y. T. de petites toques en fourrure, 

Qu'en pense le 
public d'Egypte ? 
Ces informations paraitronl 

étr'"l.nges au public d'Egypte, 
notamment en co qUi concerne 
•<Citizen Kane>>, qui nous de
von . Jo dire ne remporta .; •t 

avec des plumes assorties à 
ses toilettes. 

++:•+ 
... \ïrginia Grey a achP.té 

une olrp Cguram un minuscu
le pn.lmier en or avec de pe. 
tits diamants et des feuilles en 
llme.raudes. Cette clip, elle la 
porte avec son nouveau man. 
teau en fourrure. 

Cinémas 

Sème SJ::~JAINE 

uu Jeudi 12 au mercredi 18 rév . 

Teleph.: 59918 

• 
.......... --· 
i;.iill•lC•I:'I~1 ;1 

(Sème SEMAINE) 

Du lundi 16 au dlma;nch~ 22 fêv. 

R.C.O. 2978 

........... ~-- ..,......_ 

Du llllllll 16 au dlmanohe 2~ (êv. 

ROBERT CUMMINGS 
CHARLES COBURN 

RKO RADIO Pictvru 

Au meme pmgrnmme: 

CRIME RING 
1.'\.\J lJ 26730 

............... 

Les fdnales cairotes Du mercredi li au mardi 17 rèv. 

PING-PONG INTERVILLES 

e National gagne et perd contre le 
1 bd s Fo èf onnairPs d'Alexandrie 

-----------------..·-----------------Samedi passé, au National, •·ü une belle partie où k beau 
une grande 1·cncontre amicale '<>u fut souvent à l'honneur· An
inter villes mettait aux prises war prit sa revanche sur Anùn 
1<>8 équipes locales et celles 011 ~quel ne s'i)1clina que de haut<:> 
"lub des Fonctionnaires d'Ale- ·ttte. Score: 19/21, 21115, 21118. 
xandrie- Tandis que l'équipe fé
·ninine remportait une facile vic
toire par 3 à 0, les joueurs !o
raux s'inclinaient par le score de 
'1 à 2. 

Résultats d'hier 
Passy bat Nasr: 2-Q. Bishlawy 

bat Mansour: 2-1. Geahgeah bat 1 
Tawhid: 2-0. Sennary bat Berko· 
wit.:: 2-1. 

Le programme j 
d'aujourd'hui Il 

AU Y.M.M.A. 
8 h. Tawhid·BishlawyfSen

nary-Benj. 
H h. 20 Be.rcovitz/ Bahig. 
1< b. 40 Tawh_idiBishlawy. 

Quand la Maccabi 
fête sa victoire 

HENRY FONDA 
dans 

THE RETURN OF 

FRllNK JAMES 
<-We<: 

GENE TIERNEY 
JACKIE COOPER 

b 201~ (cntc.ry.foa Picture c::::. 

R.C.C. :i.63i>l 

............ -- --
Du lundi 16 au dimanche 22 fév. 1 Voici maintenant le détail des 

résultats e-nregistrés : 

Jamais partie ne fut aussi de
..,uée d'intérêt que celle qui vit 
Mokbel l'emporter sur Farag. Ce 
dernier dans un mauvais jour, 
persista à attaquer mais le vé
ritablle mur qu'est Mokbel se 
chargeait de renvoyer toutes les 
balles. Score: 21/13, 21118. 

13rlllanfe championne rle l(~ 
BASKET -BALL 

Ce soir, examens 

d'arbitrage 

JI !IX FALKEHIU!t(; 

m~rnc t•ro;mmmc 

l LLJ::RY Qli:.E.. ~lA IJ;;u 
Df.TlCl'I\'E 

Le- premier match permit à Li
ly Guindy de remporter une fa
·iJe victoire face à Afaf Rosny. 
Cette derniè1·e semblait vouloir 
''nir au. plus tôt, et à part quei
Cjues rares réactions. elle n'of
'l'it qu'une faible résistance à Li

qui ne fut à aucun moment 
mi ·e en difficulté. Score: 21/12, 
21 16. 

Pour sa rrntrée, Mabcl Cre-s
~tv noPs prouva <lU'elle demeu

it une hrnme joueuse aYcc la
uelle il fallait compter. Son dri
"• toujours )On, lui a~st 1·a un<' 

"1é ·itée vict ire contre Khadiga 
fi• faat. ~core: 21/18, 21'8. 

re do,lble Yit enfin la 'i toi
ct Lily-Fem· nde sur Madiha

'"hadiga. Le double alexandrin 
r1cmait pourtant :!0 à 15 au pre
mier set mais jouant de mal
r han ce., '1 s fit enlev~> la par
tle. Score: 23121, 21/16. 

C'e!lt au tour d'Amin et d'An
ar de croiser la r~quette. Ce 

Hegazi opposa une brillante 
résistance à Hassan, lui enle
·ant m~me un set. Score: 21/19, 
15/21, 21/17. 

Coupe Cherbtni t9'rf 1 f!U2, la 
J]accabi se de· 
vait de {étel' di· 
gnement sa belle 
?Jictoire : c'est 
ce au'elle fit sa-

Mansour, nettement supérieur ml'di dernier au 
à Moustafa, ne laissa pas à ce restaurant Sa· 
rlernier le temps de se ressaisir. phir, cl'Tléliopo-
II le démoralisa complètement lis, où 1111 rliner 
par son jeu varié et ses atta- réunissait ses é-
ques à bon escient. Moustafa quipes tl. et B. 
vaut mieux que cela, et d'ici au et quelques a-
championnat national, il ne dé- mis. 
cevra pas. Score: 21/14, 21111. JOE t::LY ,\u hr.t~·t 7Hi· 

. liru de la grande taùle 1 rtJ. 
Après une belle empoignade, le nait le maynifiqwJ tropl!ée, 

tandem Mansour-Amin prit le chèrement acquis-<. Et ... autour 
meilleur sur Hassan-Anwar. An-1 de la table, nen que des risa-
war fut irréprochable durant ges .rayonnJmts. ll y aL·ait de 1 
toute la partie, son revers fm- quor ... 
sant des é~incellcs. Score: 21115, Au cours de la soirée, 11 ne 
18,21, 21/17. magnifique méd aille-sottrtmir 

Une belle ch'lmbrée assista à 
cette rmcontre qui fut iort goù· 
tée du public. 

GOOD SHOT. 

en arqent massif fu.t remise a!L 
«coarhn de l'équipe. Joe EliJ, 
qu.i, secondé par l'infatigable 
lfauri~:e Cohen. sut menel* 
avec u.ne rare abnégation, la 
31 «Ccaoi à la vi..ctoire. 

Ce soir, à 7 11. p.m., le Haut· 
Comi~é fera sub:r les examens 
o-:tïc; els d'Arbitre de Basket, 
au Y.M.c.A. 

lnscript!on : PT. 25· 

AVIRON 

Les Néo-Zélandais 

battus 
OpposA.;~ à une forte sê!e.:-

tion cairote, les Xéo-Zélandais 
se sont rnclinés: 2-3. diman
che d rnler. 

Nous y reviendrona. 

Music-Ha[ls 

SÀLOM·P.AVLOVA 
DINAH LEE 

l'edette de la rhanson 
amérlcnlne 

THE RAMSES & Co. 
attracllon acroballque 

JOE 
Gan eur acrobatique 

NITSA SA YLOR 
dlbeu&e athéuleune 

SAMIRA AMIN 
vedette égyptienne 

Marcelle Gau-·hïer 
danseuse hindoue 

CLAIRY LEE 
danseuse exotique 

Miss Shirley 
dans. hawalcnue 

Mlle Tamara 

LA BRLLE HELENE 
danseuse de cenre 

Vera Mt>del & Aida 
danseuse• clas•lqne• 

]t>anet' e & Renée 
danseuse& fantaisistes 

SOUAD & HAYAT 
ùuo oriental 

R.C.O. 1602. 

1 REVUE DE LA PRESSE 1 
Les horizons nouveaux 

0 liberté, que de çrlml!ll 0!1 COll\· 
me~ \Ill ton UOl\\.,. &"écrie le «Wat~t 
el Masrin dans ûu é<I!Wr!a! oll on 
Ut: 

Cette <onexlou devrait être Ql'a
vée et offerte à la méditation dea 
partlsa.us des régimes révolu!!, ces 
0\essleurs qut plelU'ent la liberté 
et qui sc réclament d' 'le. 

SI nous adoptions les Pllol'OIM dl· 
vines: cO eU pour oeU, deut POUl' 
dent ... », nous a.urlons 'une toute 
autre manlèr!l ~e régler les affai
res. Personne .n'aurait .DU nom 
b:imler de t·en<)l·e le ma.1 pour lo 
mal, en faisant boJ.re &.Ull adver
ealrcs, Jusqu'!\ la lie. le oallce Qut 
leur a servi à empoisonner tant de 
gens. 
Né~mmQlns, notlll avon~:~ voulu ê· 

tre los plus généreux. NOus n'a
vons pas ouveyt le c)laplt.re du 
chil.blment pour punir les !a.181flca
teurs, ceux qul ont porté a.ttelnte 
aux dignités et aux dro~ts pul,lllcs 
sans faire cas d11 la c.ra!nte de 
Dieu. 

La pudeur a-t-elle Inspiré à ces 
messieurs une tem,pâra.uce louable? 
Pas du tout. lis organisent d,e taus
ses funêra.llles. Ils Mennent des 
Propos !aux et puérlla. Ils réc.la.• 
ment des droits prétendus et for· 

NU.1NCE8 

Le Dr. Ahmed Maber pacha • 
or lé: eNahas pachn prend le pou
voir pour le compte des Anglais.» 
S.M. le Roi lw dit: uTa!sez..voua, 
Abmcd, c'est mol qui ai dernandli 
à Nahal! paèba de prendre le Ca
bluet.» 

La pluparb des leader& n'étalent 
pas d'avis que Nahas pacha refuse 
la formation du Cablnet. Mala Us 
auralant «pr6térli» que NallM P -
oha formê.t ~ Cabinet d'u.nlon n 
tlonale. 

Aina!, la présidence de NaJ:o 
paella ne faisait l'objet d'aue\. ~ 
contestat.lon. 

E.'l HAUT· LI ~U 

Nabas pacha rencontre du re .to 
des facUltés sensibles auprès ·~s 
mllleux Lntéressés. Ces mlllc.•.u: 
égyptdens ne cachent pas leur dé
sir de voir Nahas pa.cha réussir. 

De son côté, Nahas pacha a eu 
de bonnes lnlt.latlves: sa. visite au 
mamolée de feu S.M le Roi Fouad, 
ainsi que son allocution à la. radio, 
ont été partlcul!èrement app~
clt\es. 

Les ministres out du reste été 
reçus pa.r S.M le Roi le jour de 
son annlveraa1re. bleD qu'Il n'y a.lt 
pa" eu de réception officielle ce 
jour-là et bien que ce soit la pre
mière fols QUe cela ae pr011l'tt. 

l)llule.nt dea demandes 1ncomprèo 
~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! !!!E!!!!!!!!!S!!!!!!!!!!S !!!!3!'!! heni5lbles. llo refusent d'a voir les 

même~ Clrolts, les même, gi\J'a.utle.s La parade 

des hypocntes 
PLACI> lBRAlil~l PAÇHA 

Pour cause de 
modifications, 

LE CABARET 
de cet établissement 

restera fermé jusqu'à 
vendredi 20 février 
Le restaurant, le cale, 

• 

le roof-garden et 
l' American-Bar 
restent toujours 

ouverts 
RO.O 82930 

= 

l~lll~l)l)tl 
Tous les soirs 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
KC.O :.14194 

. et les mêmes libertés que la m~V 
• JOl'lté écrasante de la population. 

Et ~J. Allmed H:assem Gouda de 
conoJqer en ce termes: 

Ces messieurs n'ont pas bonte 
de se réclamer do la llberté. de 
cette liberté qu'Us ont d6u:lolle 
sous leur régime. 

Le pam pendant 

la guerre 

Les mesmes prises par le '"uvtsr
uemeut nous assureront oeot-@tre 
do vruu pour les deux prochain' 
IllOis. Il s'~lt maLntenaut, a la 
v ollie de la nouvelle récolte, de 
prév611.1r que le blé et te IJlals ne 
sulenl atockb à. nouveau. L'<u\b
ranm ee place sous le slJne de ta 
prévoya.nee pour engacer le C'llbl• 
net à prendre les devants: 

Il est à çra.tndre qu'à l'appa.rttlon 
de la nouvelle récolte les stookeura 
ne reJ)rennent. le ~tockaae et lel! 
pessimistes n'entassent le blé. Le 
pay5 a.ura.lt alors à. tatre ta.ce à une 
orlse nouvelle. Le gouvernement se
rait obligé d'intervenir et d'assu· 
mer des ellarges tmanctères Pl u.s 
lourdes. 

Il sera.1t plus sage que le. sou· 
vernement ne lâche pas cette a.tt'a.l· 
re pendant qu'elle est entre ses 
mains. Qu'li déclde d'acheter la 
nouvelle récolte, ausstt~t après la 
moisson. à un prix conclUant les 
!rats de la production avec les 1>6-

1 né!lces, ainsi qu'avec Je mouvement 
1 de l'offre et de la. demande. Il ven-

1 

dra!t ensuite aux consommateurs 
au même prix ou à un prh: ln '•' · 
rieur. sulva.nt les conditions ::~ùl 
lui sembleraient le plus convena. 

. bles. 

Uana ta même revue, nJ. .JoUI• 
tata Amtne parle de. <da parade des 
b.Ypoorttesn: 

J'a.t vu le bataillon des hno
Critee: U '!1 ava.!t des comma.ndant., 
des o!tlolers supérieurs et des 
membres de l'état-major Ces geus 
qui ont apparu dans lill! rangs des 
parttsa.ns de Nahas pacha se trou· 
va.!ent dans toutes les parades or· 
gan!sées par Mohamed Mahmoud 

. pacha, Ali Maber pacha, HaSMn 
Sabri pa.cha et Hussein 8lrrY PlV 
cha. 51 c'éta.lt Ahlned Hussel.n aul 
i!OUverna!t l'Egypte, ces mes&leurs 
auraient salu6 en lui l'chomme ete 
l'heure» et !'«envoyé de la Pro
vidence pour sauver le pays.» 

Dans les milieux du Watd, an 
volt des plwslonomle$ Que les 
wa.tdllltes n'avalent jamais con· 
nues auparnvan~ Un déJloleu& 
fantalsU.te nous ~ dit qu'U eut 
mieux valu former un Cabinet 
neutre avant le Ca.blnet du Wa.td. 
pour créer ainsi une «Période de 
transition» sU!fl.sant<l pour que 
ces messloure pUissent ATa.dUelle
ment changer de couleur. 

CertainS nous ren<·on trent a U• 
jourd'llui pour nous reprocher 
de ne pas organiser des proces• 
slous a.veo torce t.nmbolll'!l et 
trompettes. de ne pa.s lancer des 
«za.gbarld;es» au passage d'un 
ohe! de oomlté wa!dlste de pro· 
vince. Il est curieux que ces. 
mêmes personnes, Il y a un 
molS, nous reprochaient ra viva
cité avec laquelle nous a.tta.
Qulons le régime précédent en 
dema.udant le retour des choses 
à un cours plus normal. 

1 n sernlt bèin qtre le gouverne-;_ ____________ ..: f meut procède pa.r lut-mème,ou par 

l'entremise des ba.nques qu'il obol
slrali. la mission d'acheter les d• u
rées a.limenta.ire~ aux productvurs 
pour tes vendre ensuite aux con· 
sollllllateurs. 

Nous :pré!êrons rester là Oll 
nous s9lllll1es en attendant ta 
{l.n dellia" parade du bata.illo:a 
des hypocrites. 

- .. .. 

Succès 

continuel 

.de toute 

la troupe 

d'attractions 

s : : !f!: 

~~~~ 1 iH1 ~'1Ri ea 
GRILL-ROOM 

BAR PROVENÇAL 

Salle climatisée 

L'orchestre des 
«Dug-Out Raroblers» 

et attractions 

Restaurant 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

lAMBROU'S BAND 
s .. c.c. a5s. 

La voix du peuple 

Le Journal «Al·T.nzam dit • e ~,uc 
la provtnce attend du Cabinet M
tuel: 

Qu()ls que soient les e.spo1re que 
l'on !onde sur oe Cablnet. on b'.J.t· 
tend à. ce qu'il réa.llse un era.nd 
nombre d.e projet~~ "llitaux négligés 
pas ses prédécesseurs. On ~spére 
qu'il atténuera. la hausse du rotlt 
de la vle, le chômage, les droits 
élevés e~ les restr1ct;lons sté.rU~s 
de l'enselgpement. 

On s'attend à voir te Cabltlot 
!nsurner un esprit nouv&au aux 
molJVemen tl! sclen tlflque. Uttér:l.tre 
et Industriel. On esl}ère qu'U <lqul· 
Ubrera le budget de l'Etat en sup
prlma.n t les départements lnutlles. 
les poste.s en surplus et les tonds 
secrets. Ainsi, le pays comp Jé•-era 
tom ses ëlémen\:6 de fOl'ce ct de 
\'le. ll DOurra sulvre ta clvlllsa,Jon 
elll·opéenr.e et les prtnctpes ':!~'llO· 
c.ra.tlques oonnm pour leur tertlll
té, leur eharlté et leur "'l'llm~
nlon d'idées et de 6.81ltùnents. 

Le Wafd et sés rivaux 

nans le .. wn fd el l\lasrll•. cett-e 
Ulustmtlon de l'uttltode de l'anas 
pacha a l'égard des autres parti. : 

Du temps des premiers Callt"'l. 
lot·sque les partisans de tl.t.,wia 
virent QU'ils perdaient la bataUie, 
Us soulevèrent l$ Coran sur I.a. 
pointe d'une lance pour demBilder 
un arbitrage. 

Ali refusa. M'ais tl dut céder d.e· 
v~t la presston dea Musulmans. On 
salt comment cela a abouti à évin
cer du pouvoir les préposés lé· 
gaux. 

Moustapha cl Naoas paella a Cl'n· 
nu ce procédé. Lorsque ses adver
saires sa trouvèrent au pied du 
mur. Us ont poussé les hauts trl& 
en demaudaut l'union natlonal~t. 

Dieu salt que ces messieurs vou
laient faire comme les ge~ <ie 
M:oawla. Grâces à. Dieu, notre. lea
der n'a pas eu besoLn d'adopter co 
procédO. 

Entre les leaders 

D'antre part, la revue uA.I-ItneJID• 
sou·ève un peu le voile quant A 
l'attitude de Naha! pacha et ses 
mpport avec les autres leaden: 

A la r6nnlon d'Abdlne, Nahas 
pacha avait d.lt aux lead~: cvous 
êtes responsables de ce Qui est 1!.1'
rlvé au lll'Y8· C'Mt vous qul avez 
proVQqu6 toutes ces cata~~tro~ 

Les propos 

du printemps 

Le retour des fleurs do prin• 
temps nous apportera en même 
temps une évolution de la guerre 
sur les divers fronts. Perspective 
em•lsagée par nos confrères. Le 
journnl <IAI-lnzar» écrit: 

Nous attendrons longtemps ... 
Cette année la. saison du prin· 

temps sera. la saison des opéra· 
tlons mut talres dans !elU· phao>e 
la plus décisive. Les armées al· 
lemandes ont mord~ la ne!ge et; 
ont soU!fert la rigueur du froid 
en Russie. Elles ont lutté mall:T6 
elles, alors que la neige attel· 
gnalt unr. hauteur de deux me
tres Les Allemand3 ont ét6 

harcelés par Jas Russes. ns at
tendent avec tmpatleuce une oc
ca.slou de rl.poster. 

Le printemps est a= portes. 
L"Allemagne se pt·êvare à l'ae
oueUHr aveo de .nouvelles tl:ou· 
pes qu'elle. a. mendtées a sea 
alliés Les Russes ont de leur cO
té pris !&urs dispos! tiens. Les 
Yougoslaves attendent aussi le 
printemps pour lnten•trler leur 
guertlla contre les Allemands. M
Mihallovltch a déjà préparé un.e 
armée de 100.000 hommes. Les 
Allemands eux-mêmes appréhen
dent ce spe<"tre de la vengeance 
qul les attend en Yougoslavie 
aux premiers .Jours du printelJlPI. 

Un stimulant 

Dans le <IBalagh». un éditorial 
com.menta.nt le dernier d!scoun de 
M. C.hurc.htll: 

Nous n.o pensons pas qu'U '!! 
ait au monde une antre nation 
que la. Grande-Bretagne pour 
~;upporter cetw rranchtse enttere 
adoptée par M Oh\llChlll, elle! 
<ie son gouvernement lorsqu'Il 
relate les événements pénibles et 
tes réalités douloureuses se.n1 
aucune retouche. au début d'Une 
guerre comme celle-cl: une eu.err 
de vie ou de mort. 

Nous ne connaissons polntl 
d'autre nation dont l'énergie est 
ranimée au Ueu de s'af!albllr 
par une telle franchise 

Si un Etat colllllle l'.A"'emagne 
avait un homme comme M. 
Churchill pour tancer tes Yert
t • à 14 face. le rê6tùtat aumtt 
été la reddition ou la révolutlbn. 

M. 'Paul Reynaud ISI!COnd Pre
mier fmncals pendnnt la 8'1lerre. 
a\-alt 8l!:>&Yê d'avoir recours t\ 
cette franchise. Mals cette rran
chlse était empreinte de don
leur. Elle donnait Ueu au dé5ee· 
polr. La nation n'a pas pu SUJ>
porter les reve~ QU'Il avait eX· 
posés. ;:.?tnfJuence pernicieuse de 
la propagande allemancie &ftlt 
déJà ta~ eon euet. 



LES H.4. CHËS 
~----------~--·------------~-

BOURSE OtiS V AU URS DU CAŒE 

~cmee d l1 lévrier JtJ 2 
FONDS O'ÇTAT 

oertd '::1~lt1N 4 o/o t Q\I&D"'t ot 1.6ti. 500 ao n cie \18 l · 4&0 
ISO '16 80 ~0 

:Dette O!lUite • Olo IQ\IAilt.l~ w•rloW'CJ • ~ti. 600) P.I',l. !1.500 
pOO <17' 

BANQUES ET SOCI&Te5 DE CREDIT 

SOCIET~ DES EAUX 

SOCIETES PE TRANSPORTS ET CANAUX / 

Zl· Delta t.~llt Rs.ll. Lotd. AO\. i'ftll, 6 V~ Q/0 f.i:. 336 ~2Q Ill 
Menzalell c.nal ~d ~lo9 u~ ~4. .• , ................ ,....... P.E. 63 
Sté AU. lisa 't'f&m. d'AIR. 4~-t. tl1V, ..... , ......... .,,., •• ,. P.!!;. 980 
~~ .\U. 4e5 TlafQ.IJ cl'l>lea. ,Jo\UI ....... ,.................... P.Jil. 1:1' 2& 

SOCiiTES O'HOTEI.S 

Bs:. }lotelt t.t4. Ac:'- OfCS. ........ P.t;. 371 ~· 76 '16 'r'1° '16 '16 78• 
80 81 '18 77 'l6 ,., .,. '11 71 7:1 

74 1~ 
'Upper Eil'l't aotels 07 ..................... l' .S. 20* 04 10 12• 16• 12 

SOCIETES FONCIERES 

Atoouldr Coll!~' ~td A~~ ..... r.E. U4 l5 15 18 17 18 18 19 ts• 
19 19 ~6 17 16* 

Ob&rblell La.ftd Comp&.lli ... " ...... ,...................... P.E. 295 96 
Uruumeu ..... na (.)~ <una. ................. ,.................. P.~. '*6 46 
New-Egyptla.n ·~oltlpanv f ,td ... " ., .... :P.E. Hl! 50 61 lil 49• 50 60 
Sté An. de W•cU Ko!J!..OJXIbO o\Ct ,..... P.J!;. 800 10 lO U,• 0!1 1)8 
Sté An de Wadl Kom-Om\10 F!i ..................... P~. 0050 60 5000 
80c An. 4u Béh(lr& Act OreS ........... ,..................... P.Jl:. 195o 
15té Fano Dom Obelkh ~ 1\et. .................. 1?.E. 682 85 85 92• 

SOCIETES JMM081LIERES 

(la!ro Eleotr B4U ~ ~.O. OJ. ,\ct. , .... , ............... P.E. 14lO• 
catro moetr Ra.U ~JoncS s.p. ov. Fonçt. P,JS. 16i' 50 90 '106 no 26 

lO 694 !)() 
f!iYPt. Uelta !.;~ BJ14 Jlt'l~t ~e~t e, ....... P~. 162 65 65 64 

SOCI~ES INDUSTRIELLES ~ OIV~RSES 

All'lo-o~. o1.mo111J ~t!a- Mt. ...... P-11J. aa 16 17 111 ~s 2s 28• ao s:~ 
~~· 8~ 33 3t 33 3~ 3~ SQ• 

Ag,. Cott$0 0~!161'1 Of Elr Ltd Mt. 0;4 . ......... P.Jl:. 88.5• 84• 
EBYPtlan 811-lt &nd ~r. CV Ltd t'ol!i. l'j7;! 74• 75 76 76 77 76 715 73 
l"llature Nat d 'I!:IYJ!te Act oro .. , ..••.•..•.•. P.E. 13i6 44 56 46 56 
StA Qéa suererl~ e~ Wt. 1f~lr j\l)t. pnv ................ P.E. 550 &O 
(bi Sté M!sr de f'll&t et 4e T\SII A~t. .. , .. ,., .... ;........... P.E. 13;10 
(b!Bte Mlsr t>OW 111 fiS8 Ife l8 ~~. Mt. ••••• ,......... P.lJ:, 1~50 
SoL Na.t du Papier 8.~., A~t ................. .,........ P.Jll 660 80 
Sté vtttcole et Vm 4~ ce.A.fP Mt. ........................ P.J!l, 1599• 

c• 1 L'.,t6r!M118 lrldtque que t:~ltJSieur" opêra.ttoua ont étt 
auccasst velll\lpt ~Jtéell au ~lnle orts 

CO"H .. 011 CJ..QTUIUI CO~UtllNIQUI' "-'" lit.t•l'~k 

Le 16 f~vrier lf142. 
Censalfdé~ tlntannlque, ~ Jt~ (1/0 L.'E R2 1 H 
Emprunt dt> vuerre hrttanntqu~ 3 1/2 0/0 L.E. 10' J3/t6 
Emprunt hlitannlque de Ceav. 5 0/0 1944/64 L.E. 10."1 3/4 
Emprunt allemapd 1 0/0 l,.!!t.. 5 3/4 

.&eh• tt 

Œ'lJrktsb l 11~ 0/0 Bonds Lat ~/6 
Greek 5 0•0 Loan 1914 • 9 
Greek 7 1/2 o •o 19'.?-l (Ret.) • 15 
Eg~·ptu~n United 4 010 • 84 
Eg.\·pllan Fref 3 Iii? 0'0 • N 
Egyptian rrtbute 3 1 l! PlO • 88 
National Bauk of Egypt • ~ 
.Egyptlan Lelta l.t"ht 8·11-

ways rPrl'f.) · S. 40 
Egyptian Market! it 2/-
Egyptian Salt and Soda • 7(1 
Egyptian llelta · Land • 28/3 
Union Fonc1ère d I:!!!Jypte • 27/6 
New E~ypthtn Company • ~Q 
Aboukir Company · • 1!1/6 
Ana-ln- E!o!vpllari flilfltlcJttl~,. • 57/6 

l LA llOIJISSE DE 

\'eata c)er. , .... 

3~/6 27/6 
12 
18 16 
88 M 
?'9 
9'~ 88 l/2 
80 w 
50 ,,_ 
80 
30/9 
80/6 
25 
2116 
6?-/6 

L"~lt .. ES 
COVBS OK ~LOTUKK ~OMWUNl~Uh VAb K~VT~k 

4e~bt 

NEW-YORK DqlJ~J'll à Lst..,.fJ2 1/l! 
,CONGO BELGE Fra'rict • 176.50 
BERNE '. Franés • 11.00 
MAIJHlD Pesetàa • ~ 
ATIIENES Draetunée • ~ 
JAPON P'~nce • 
INDES ~lillllag • t/p 81/S'l 

Le 16' févrler 1942. 

veau. 

403 1/2 
11615 

17.40 
40.50 

otrlclel 
offlcleuJ 

ortlclel 
offictel 

non coté 
non coti' 

1/6 l/32 officieux 

l!:l&t. du lô-2-42 Clôt. prée. 
Montréal sur Londrea UoL · 
• !fsq;n tt' 457 t14 

Nèw York eur Londres Dol 

Neàw·York . (4t.409 8/4 sur Montréal 
403 3/4 

88 1/4 
l (.1·(.1 

168 
23 .,~ 

~ i..st.88 l/4 
C~~oll Mon8J à New-Yort Ler.. 1 O/!l 
Or fln s. " 168 
Argent ! 23 1/2 
E&cumpte à 8 mo1w d'é-

chéance • l 1/32 1 1/16 0/0 
. . t l/l:!2 1 1116 0/0 

Les cotons à l'étranger ' AU CAIRE .. ,_ . . . .. ... 

Le 16 février 19-if. 

ClOture de New-orluDJ 

ClOture de New-forli 

---C:QUBS nn r.''-''I~TGF su CAIRE 
du 17 fé17T!er 1942 

Co~rs pratiqués Ç Il h. a.m. 

D<;>llara 
Llvre's $!erling 
Franes fUisses 

Aebats Ventes 

21.072 24.314 
92.25 97.50 

SSS-28 58&.69 

Clilffl\ES INDEX DES rl'\IX 
t>ts MAt~l\ES P~~fœ,S -Sl.lr la baf;e de t'a val~ur 100 
' ~ 3! se\!>ttmprf 't931 

AV:il-mai 192 +. 11, Le lG !év.rLer 1942. 
ànJq-ç.rd'~'!t HlM 

·Hier 186,5 
Cowmuolqoé ou Co•U Coutaa Il y a quatrè serllaltu~s 187,3 

•· rue Mallka F&rt4a. Le t.:&!re. Il y a un an 17813 

MARDI. 17 FEVRŒrt 1942 - li 
-- ---~ 

1 Tirages de loterie 

'ft•t•t•tttt••••• '''''''Ill n••••• ••tnt n• ••tn•u tJtiiiU U•lllltf ••••u••••••n••••••n ''''''"'''' ••••• t t•ttn 1! ••••• n•••• ••••n••.-au •••au•~ ~ta~•• •••!!l~uo • ~c"••t•••~ ••••••••• "'" ••~·•-•• '''' n~ uqe 

LOTERIE AU PROFIT DES 
SOCIETES DE BlfNFAISAN• 

UE EO Plï NN~S 

A 
ILES NIPPONS OCCUPENT PALEMBANli 

DANS t'ILE DE SUMATRA R. 

Tirage du dlmanohe :15 février 
1942 

t,Q n \llUéltO 5009" t..E. 
l~. 

Le munéro 3 248 gagne L.E. 
lO. 

------------------~-------·~~--~------------------

e 
t .é 

L'aviation alliée bombarde cmq 
e . de transport ennem1s et deux 

na vues 
CfOlStllrS 

Le nun1éro 
5. 

L s troi nun1éro l\i ·a.nts 
~76, 7~'2 et. 11 9 gagnent 
ohucun L.E. ,, 

troi n\UU"' s tl\\ ant.s 
l713t>, 3 181 et ~ 7' ~ gn nt Le communiqué d'hier des U\• L b t t• t 

d~ lléerla.nda.lsea pubihi Bata· CilS c<>m a s con tnue" 
ol&, al~nonçan l'occu~~lon 1\e à Célèbe$ 
l"!4Mtb~~ong par Ill$ JiWonals. dl\: ~~ès avalr ra~~ ~luaion A !'&c-

chacun L.E. 2. 
Les 150 mun~ros 

ont renl))our bi 
chacun. 

Ul\'ant.s 
.T. 80 Landre~. 17. 

Si Les JîouveUes cio Ill reddition de 
Les Nippons craignent 

le sabotage chinois 
pa" d'e' Vacuntion « L'attaQue de samedi dernlar tlvlté aérienne e:nn~mle au-des-

,. .. par des parachutistes a été sul• sua du terrtto.tre llo)lang&la, qui 
np.pur oocupenL toute la prem.é

rl) page des jollrnaux cie J.,ondros. 
Le seui oomJtt.e-ronclu ete ln roct• 
dltlotl qu'<m avait ~ Londr , t.Ot 
~e mat.tn, o•t ete aouroe Ja.pon~~oloe. 

uénérale vle par nuç action d~ débarQu~- B. eu !leu sur une peM~ ê<:l\ello, 
Q to 1 mont avec un grand nombre de le Qemnlunl"\lé ajoute: • Dans 

11t> l - . ~ 91 

Un cl.tlolMI\t!OI\ jn.!)OU.O.!Al' 
Oll (16olan de eo\Uco au r • navires qui trl\n&pcrtèrent <l,e ,. 

11611 à t,.onctres Q\\e de& mesures milliers do JaponaiQ • Palctn- le~~ Oélèhe~ aud sud, les combats 
06:"> ~ G3 S:.'O 1 369 

o 0Qmlnunlqu6 cio Toklo déc.rlvMt 
les 4tu'nlèrc" beure• (ht Il\ vu:. 
&1\!ltmoe QUCl le forces orltaunl· 
~~~ 1111 IOI'lt rendues ns conçu. 
~on à ~3 h . 30 hier a.pr6~·m' d1 et 
qu• las troupe~ Ja.Dona.lses fOnt <'U· 
tl'ées à Slnre.pour dans la. m 1Jn611 
à 8 11. (~ou.re localo). 

trl'll Jnlso var Toklo annonca 
que lClll tm~ll.>es ntuponel) llOU t 
ou tl'alu de nonoyer 1 tau· 

d·~ •• •o<•·•e~• nrA- ... .. cc;mt\nuej!li sa~ tnterrupilon Une 
vvae~ua ..... on n "'""" "" N~ .., v 1 bang. Des \\VIons britanniques, 

51 ll ·•t éa unité japonaise a été atttree vues ns;&wu.r. av... "" amérlca~ e• néerlandais born· 
d~ I"A d "at•~ j""q"~U • dans Ulle embuscade et percllt "c '"' e com" .. e · - ~" bardèrent une flotte janonalse 
b t C ·•t 1 dul• .n ·~our .. :t~-~ntll à Aua.ran~ solda~ et 

4i9- ~~ 9 03 ti007 
6232 6675 635 8 63 8955 
9~~10 0755 !l 23 10018 10075 

bCJ\11&' de la VIlle cie l.n•a-
pour. D'11utre pa.rt, de &\Wêrl.'s 
a.v&rllissQnlenta out "té aru·e~· 
68 t. la popult~~.lon uans 111 

but évlc;tent d'Intimider lea 6~6-

ou . 0 ~er.... n ,e ~· ~· (lans le d6~olt d• Ban"e., r6u··•s- -. .. 1 'li al•· u " "' "- de.ux officlel's sans aucune l>erte que dl! " re qu '1 av v e sant des coui>a (llrects 1'\ur cinq 
10 7.. 112\)1 114 {l \1671 1192.! 
12000 tz.m 12789 t3612 142.>8 
WtOO 14576 1-12 152.1.5 15&36 
lW ·> 15\- ' 16132 1G\â8 16008 
169QO 17032 18159 1'' 1 18476 
MU 100~ 10 31 100"~' 20042 
200j6 20107 21660 21 03 21836 
2'26 '2 23136 ~3929 23078 24530 
~~17 ~57'3 ~c~ 27323 278in 
2?\JIJ{) :.! '603 28649 2 000 21ll i'2 
~~2.\7 293a7 2~i>!l 20;'>7 29800 
:-!01 '0 30~30 31371 3139~ 3182.2 
32::'~ 3:?4 7'2 32923 · 054 33GM 
!1.})!38 343,}!) ' 35006 36532 
3G601 37076 37563 a. 006 :!7ll-i5 
:~Ho:i.i S\m2 !)t;{lo 4037 4 40-l63 
40724 l' 2 Ul>48 428:4 4~ 
·i331 4:39:30 4 778 -Ml7 ~[) 163 
4~11 457(:i ~0 11~ 4f~l 
4. ·c'G ~7100 ~7-180 48010 4 800 
48882 48011 40' 2 49186 49190 
40441 50151 5()1.1 501)-?S 51122. 
51;:108 520-U ;>:?100 5;;l2-i2 587'oa1 
5-Hi':l :>.H5 \ 5.W~ 555.'13 5559t 
56554 f>7578 58106 5041~ 5}.1537 

un11 évaoua"on qualconQtJo sut llavlre~ de transport et deW~ de notre côt~ ». 
\m~ grancl.e éohDll8. crol~~urs. tandis que dea bom- Des avions de chasse 

mMts l.ndi&;ue et ohte.oiJ a!lll 
cl' vtteor la roel ~ll0\1 pn~VQ et 

Les formations. bardlars et cl\a)!seurs de~ rorces pour la dMense de Java 
l ' ! Roll1c!es agissl\lent pulssa.mm~nv 

Le donaler meaa•;e reo\1 du ;é
n6.ral Perojval, eoznmanda.nt a etn· 
nPour, éta.lt a.dreasé a.u '<f>Di>rl\1 
Wavell. li a. •t6 envoyé hier. 11.9réi• 
mld1 et a été reçu à !,ondres tard 
d.J>m la soirée d'hier. 11 . !écla..·al t 
qu'6tan~ donné los lourdes s.e11es 
~ublea, lo m&nQue d'eau. d'al!m~nts 
de munitions et de pétrole. 11 t,a.lt 
lmpo:sa!b:e de poursuivre ia dtJfense 
PIU5 lonatlll'lllls. 

1 a aet~a de botl\ie 
austrt;l rennes contre les navires transport;l\n~ DIO New-Yor~. on ma.t\de que 

M. P01·de. ministre ~toustu.l.len les envahlc-seurs naviguant vers M. Van Kleftens, mlnll!tre des 
de Ill Querre. a déclaré è. Sidney, 1 Moesl. En dépit d~ la forte ré- 1\!talr~ Etrangères de Hollande, 
t'lll'\1 n'ètalt pa en mesure <te l st~t,.ncc, les Japonais 1·é1,1$slr~mt 

1 

1\ c~t~ré ~1er avec le maire La 
dire si tes troupes S.'-\StrEJ.IIennlll! à ooonper PaleqlbMl&', ». Gua.rc:H~: Plus tarcl 11 o. déolar(l à 
avalent pu être évacuées de Sin- la J?re~l 

Lourdes pertes 
Oll ll'a, d'autre Part, a.UÇI.Ule 

préolsloh sm 10 nombre da eol
d!l-ts bntanruQues ca.pturé.s ,et 
coux qul 011~ è~() évn.cuèa. Les 
forcM qnl de161lda1e,nt Sln~n.pour 
eompronalent la. 18ème dlvlslon 
brltl\nn!que les deux tiers de la 
Bellle dlvl..~\on australienne, al.n.sl 
que les o•me et llème dlvlslon.~ 
lllndoues et un certain nom15re 
de troupllS oonstltuant la glrn1-
son pormanente de la forteresse. 
Toutes ce tonnatlons s'élevaient; 
à un total de 55.000 hommes, 
sans compter les auxiliaires. 

gaponr Il a.ttellda.lt <,1es d&ta.Ua L N" ~ ~ Notre f~ce ~ Java, et no· 
à. ce suj11t. es ·pnons prepa• nt trQ ClloP&Olté de rtslatance clépend 

L - • ~ de vos envols d'avions de c~a • 
es nurses ae ». 

L'état de la population 
Cep~nltant. &ulva.n~ 141. corres.- une attaque contre Il, a a.Jouté ((\te les ile15 avancêes 

pondant de la «A \l~tt'alla.n A s~o- de 1 arç}).lptù cl.e la Sonde n'ont ja-

Samedi soir. une ctép6che fut re
eue à Londres, e"péd16e par 81r 
Bhenton Thomas, le g:mverneur. re
lative aux condltiOl~e à Singapour, 
et qul disait qu'Il y avait un mil· 
lion de D8l'sonnes eoncen trllea da.ns 
un rayon de 6 kllométres, ~u" ;,.~ 
canallsatlono d'eau étalent endom
magées et ne !lourra.lent ·enœ plu• 
de 24 heures 

cl.,ted t>re•s» à B'.\~twla. les nUl'• 1 N lie Q j , lllals été considérées çomme devant 
Sl'S au8tra!le1,mes OUt été éVa• a ouve "' u nee t6llll' deVant l'e)ln6Il11. 
cuées de Singapour. Toute offre 

Le personnel Et semblent vouloir de pa~x sép~;~rée 
néo-zélandais ·en tâter le8 défens4U est vouée à l,échec 

La d~rnlêre dépêche reçc~E> du 
gouverpeur. QUI a été envovoe vro
ba.bletne~t au moment de la capl· 
tu!atlon. disait que la ,>opulatlon 
cjvt:e ét;a.lt Cl!Jme mals d~con. m·m· 
cée, que les services rte •& déf~hse 
passive et les pompiers t:ount•l· 
vahmt leur tAche et que les 111 •• ra
tpces des téléphones ~~~lent è. 
leurs postes. 

On ni! salt pas onoore a com. 
ble.n ces torees avalent été rédui· 
tes dans les phases finales de la 
bataille. on cto!t que nos perte3 
en matériel et équipement furent 
lourdes. li y eut une é\•aouatlon 
de femmes ct d'en!atlts, qui a été 
probablement presque complète, 
et quelquos blessés turent aussi 
6vacués. 

Qur.nt au per!!cmael néo·~êln.n· 
dais pour la OOtlStructlon d'aéro
dromes, QUI travaillait en E"· 
trên~e-Orlen t. 1l a été évacué do 
Singapour avant la chute de la 
ville. Cela a été am1oncé par le 
minl•tre de la Défense. 1\4. Jones. 
qui dtt ausel que le Département 
de l'Air avait été Informé. q~e le 
per~onnel de l'eacad.rllle de cllas
se néo.zé\andalse était sa.ln et 
sauf. 

------~------··------~~----

L'emploi ne bonlbatd•ers lùtU'cla. 
avec train ct'atterrlsu&-e aur 
roue&, par les Ja.pona\\t, pour qe~ 
\'ols de recopnalssa:nce çt!ectuéa 
hier au~easus de Port fl([oresby, 
l~dlque 14 possibilité d'unQ nou• 
velle pllase de la bata.IHe pour 
occuper à impnttQ.ntes b~es c.n 
Nouvelle- nui.uée, dit 111 corn>sl'Oll• 
dant à Port Mort:sb~ elu «SydneY 
Sum>, 5el~ll uno d.épèotle c:le la 
capitule austr;~.Uonnl). 

Les précédent& bombardomeuta 
et reconna\6113.ncea éta.1e:nt exécu· 
té& par des hyc:Ua.viona quadrl-Qua.n t à la vllle même. bien Q~'a.

srant beaucoup souffert de la ba· 
ta!lle, elje Présenta.lt Ull a~pect 
presque normal surtout dans les 
quartiers résidentiels qul n'ont 
pas été bea.ucoup endommagés. 

L B • • j VIOLENT DUEL mo~\\1'3 lo:Qta et vulnél·able~. es ntanmques ~yant apparemment leur base à 
\ ~pa.ul. 

reculent sur de nouvelles .· D'ARTILLERIE u semble que l'cmn~UUI ne &alt 

Les 
de 

pourparlers 
la reddition 

pas à. QUOI s'en tenir out les d6• • • f tifj' 1 !ensea qe la. Nouveli&-Oulnée et posJtions or lees e~ye à présent de les tâter. 

en Bl.rmant"e AUX PHIUPPJNES Attaques aériennes danJ 
les eaux de Timor 

Le dernier communiqué de Ran, Le; combats d'infanterie Un communiqué do l'avta.tto~ 
Le journal «Asab1 Shlmbnm» de goun annonce un nouveau recul reprennent auRtro.lteune. publlè à. Melbour• 

Tokio donne d'Intéressants détails des troupes britanniques en 1·· Le comrr+un!Qué d'au)ourd'hui du ne. dit que c:les :}ViOns Japona.ta 
1sur la ca.pltulation de Singapour. mante. Elles ont dü abandonner Dépa.rtemMt amérlca.ln de la. o:qt attaqué sans succès 4es na.. 

1 

Après que le g~':lér&l Perrlva.J eut avant-hier des positions qu'elles Guerre pu bilé à WII-Shlngton, d!t: 1 vires ~ll!és dans la mer de :ri• 
aceapté de participer psrsonne! le- occupaient dans la zone de Shwe- « Théâtre des Philippines. _ 11 mor. 1.es recounalssances de 1 a
ment aux négociations, la conté- gun-Thaton. Elles occupent maln- Y eut un violent tir d'artlUerle à 1 vla.tion australloone au-desaus de 
renee commença à 6 'laures 40 je tenant des positions plus fortifiées Batan. Au cours des 24 dernières l'archipel Bismarck se Sallt 
l'après-midi dans une pe'lte chl\m sur la !Igne du tleuve Billn. heures. des comba.ts d'ln!a.nterle pCJursulvles. Hier les Japonais 
bre du bâtiment d'une usine. d'oi• Cette opération n'a pas été en· lntermltte ts étal t . e!!ectuèrent des reconnaissances 
l'on pouvait apercevoir les lncen- travée par l'ennemi. Ce mouvement 1'1 en en cours sur une petite éc.llelle au-d&SS\lll 
dies de Singapour. de rep:l reporte le !Jane droit al- e~ divers secteurs du !rol).t. • de ln. côte sud de Papua. mal$ 

Tous les o!flclers brlta:l.'ll;;.ues lié. à un point situé à environ 7::J L avlat)on ennemie rut active auc .. ~a bomba ne fut jetée. 
para.lssalent tat!gués et dépnroés kljométres au nord de Moulmein. toute la journ~e durapt. L b•li . 
dit le journal. Le vleage du o~é:1 ~r l' Les Japonais cherchent à couper «< D n'y a flen à signaler des a mO 1 SqtlOn 
Pe"clval était congestionné. 16 gé· le chemin de fer è. Tha,ton et p:>r- autres zones ». · 
néral japonais s~rra le• Ul\1.\~ des tent leurs attaques sur la jO">Ctlon L'hommage des comple' te des forces 
ot!lc!ers britanniques et 1e·1r ùé· du neuve Balweln et de Don Tha· 
C''ara que &1 se• conditions éLalN.~ ml, Français libres aux l. 
acaeptées. celles des Brltl, 111:1~8 "ltun llcon;munlqué de la R.A.F. défenseurs de Batan austra Iennes 
le seraient a usai «Nous •ié•: < r.• " : « n Y a pas eu de raids sur 
comme réponse un «ou!» cu u'1 la Birmanie dans la nuit de dl 
eman». manche. Appuyan> les rorces de 

Le général Perclval acc•nra. lm- terre. des bombardle1·s, soutenus 
médlate~ent les conditions ,,.flo- par des chasseurs all1ès. ont atta· 
nalses pour une reddition ~a!l~ 'vn- QUé les positions ennem!es, dlman
c11tlon . Après l'acceptation du gé- c"e matin, dans les zones a.van
néral l?erelval. le gouverneur gé- oées. 
néral brttannlque se rendit •m 1 •Au cours de l'après·mldl. des 
;auartier-général japonais à 10 h bombardiers all!és an t attaQué les 
p.m Le désarmement des ~rOilOLS 1 pos: t ' ons ennemies dans la régton 
britanniQues commença uue eure de Paan Tous nos appareils ren-
plus tard. trèren t Indemnes 

L «Des reconnaissances ont été é-
es termes gaiement effectuées par la R.A F. 

Les term~s de la reddition cont et par des avions de l'aviation ml
été slr,nés Ph les deux chets m"l· l!talre Indienne.» 
talros. le général Yamashita. ronr Une offensive 
le Japon et le gén~ral t"ercl ·tl po·Jr 
les Brtta.nnlQues. La proe~iure a- d'enverf!ure? 

Le général de Gaulle a envoyé 
le té'é1lT$mme suivant au général 
MacArthur. commandant en cher 
des troupes amêrica.lnea dans le 
Paclfique: 

«T0us les F'ranQ&ls combattants 
suivent avec admlra.tlon l~s magni
rtques c0mbats de l'armée améri
caine sous vos ordres. Je vous a· 
dresse. pour vous et vos trO\Ipes. 
le salut de l'armée francaise d'hier 
d'aujourd'hui et de demain.» 

Le général Mac Arthur remercia 
en ces termes le général de Gaulle: 

«Je vous exprime mes sincère, 
remerciements pour votre émou
V!).ll t message.» 

~- John Curtin, Premier minis· 
tre dU Commonwealth, ·a annone! 
que le Cabinet en sé"-t'1ce p!é'lU.Ye 
a cllltrgé le Cabinet de guerre de 
p.rruldre les mesure~ nécessaires. 
pot.•r la mob!Usatlon complète du 
peuple et des ressources - hu· 
malnes et matérlel!es _ .Pour la. 
défense du Commonwealth 

M Curtin a ajouté: 
«Ce!a elgnlfle clairement et s\)~

c!f'quement que tout être huma.ln 
dans ce pays. qu'Il ou qu'elle le 
veul11e ou non. est malnten11ont au 
service du gouvernement pour tra
vailler à. la défense de I'Austra.-
lle.» · 

qoptée est dl!férente de celle em
p!oyée à Hong-Kong où Sir M•rk 
Yo\ll!lg. Je gouverneur dise·• .a les 
termes de la. reddition et 'g'la. 
pour les Brl tanniQues '1 est pus
ai ble bien que le Colonial ut, · ·~f. 

Le rront de Birmanie. dlt-0n à 
Londres, doit sans doute donner 
Heu prochainement à un dévelop
pement maJeur On considère na
t•'rellement que les év~nement• e'l 

PETITES ANNONCES 
ne ·1e c6n!irme pas, que ':'Ir Tho· Birmanie peuvent être malnten~tnt 
IJlBS Sllenton, gouverneur ce Sl:.l- directement lnflnencés par la chu-

é lg, vllle avant sa 1 te de Singapour étant donné le~ 
g~p~ur va.cua forces considérablement renforcées 
c uL. d dont les Japonais vont pouvoir dls· 

' TARIF 
e sort es troupes po"er. 

, On dlra sans doute que les Ja- •IEM..\NOES O'E.\IPLOI 
capturees ponah pourraient consacrer ces \UTRES RURRJQUES 

P.T. SO 
P.T. 75 

Le général Yamashlta, cam- mème !orees à l'at'aque de Java. 
mandant des torees japonaises en mals se'on les m!J1t>ux compétent~ 
Malall;le. dictant les tcnnes de ln 11 ne raut nullement exclure la 
reddition de SlnRaponr, a acc'>P· · possibilité pour· les Japonais de 
té l'entière responSI\l'l!l1té de la tenter des opérations de grande 

Pour a Insertion~ consécuttvell 
ue 4 lignes chaQue. Pour cllaQue 
•le-ne ijUpplémenLI!olre I'.T. 10 

vie des trcupes britanniques et envergure simultanément en d\reo· S1ECRÉTAJRE-dactynlao!s, saononce· 
a.ustral!Qnnes. on n~ salt pas tton de Java et en dlreotlon de 
encore où seront envoyées les la Birm8Jlle. parfaite !ran<;als. anglal4. deman· 
troupe11 brltallnlques, australien- on a cependant l'Impression dé pour province pour 3 mols. 
nes et indienne!\ qui ont Né dans de nombreux mllleux aut'>rl- 1 logé. nourri. entrée tmmedll)-tie 
capturées. mals on croit qu'elles sés oue les Japonais ont aqoub 1 ~~rire sous· «Secrétaire-dactylo• 
seront dirigées vers Formose oil récemment dans la région "e l'e'n- B.P. 465. Le Caire, IndiQuer ré!é· 
déjà des Américains salit déte- bouc'1ure du fleuve BaJ~ ···'1. une ences àie et salaire 
nus. tl a été élfalemcnt question Hér•e de petits avantagac QUI. ac· · INo ~47:.!-H 
d'établir un Cll.ffiD de prisonniers cumulés, pourraient brusquement {'f()ll.TURIÈRE demanmlèrdee apvreec· 
près de Bangkok. Un of!lcicr ~U· •e révé'er extrè'l'lament graves. E'l \ 
pérleur japonais a déclaré que tout cas. J'activité dan' le s~cteur tppolntements nxe, salonlére et 
les prisonniers seront biens tral· de Pn.an apparait comme le prélu- mvrlères. S'adresser : Maison 
tés s'Us se soum~ttent au code de d'lmportP.ntes opérations ùans ).o!alssa.. 50. rue l<asr el NU. 2éme 
m111talre japonaiS. un avenir a"sez proche. étage, Le Caire (No. 247:Hl 

Métaux préc1eux 

Le 17 !éVTier 1942. 

Platine pur, le gnn.: 
A:rgent fln. le kllog: 
Nitrate d'argent. le kllog: 
Livres sterl.-<or. la pièce. 
Nawléon!Hlr. la pièce: 

• n umzot ' 

Oouvem. le dirhem: 
Plo.ce, le c11rllem: 

P.T 

55 
570 
610 
345 
260 

78,1 
130 

:Our!! locaux communiQUé!! par 

THE ~HEPPTELD SMELTlNG 
Co. 

SOCiéti> "1 non YIIlfl l!:!lvotlenne 
VENTES I!:T ACHATs 

OR - AHUENT - PLATIN• 
Siège S<>cla.l et Usines 

!Ol&n Abou Tal<:la •Sarhal 
Bureaux de Ventes 

.a. rue Ma.leka Fartda 
at Okelle Uollargula ISagbaJ 

Tlllépbones: 403~1117114 

our la Femme 
(SUITE DE LA PAGE JJ 

POT.4GE AU FROMAGE 

Dâlayez 2 cubes d'extrait de 
bouillon ou essence de viande 
dans l'eau des légumes, ajoutez 
assez d'eau bou1llonte pour 
compléter la Quantité nécessn.irs, 
mélangez 2 cullléres de fa:rlne, 1 
oeur. 4 cu111ères de fromage ra.
pé, 3 à 4 cuUières de lait, sel, 
poivre, vers~z. la préparation dans 
la soupe è. travers un tamis à 
gros trolls. mélangez bien, ser
vez aprè> la prem'ère ébullltlon. 

FENOUIL AU GRATIN 
Ne prenez que la grosse bul

be blanche. pelez trés finement. 
counez par moitié. rattes ""1..-o Il. 
l'eau bouillante salée. beurrez 
un plat à gre.tln. posez la partie 
coup6e sur le plat. recouvrez 
d'"n~ épo.!sse sauce tomate bien 
relevée. de beauroup de rrnroage 
mpé, gratinez dix minutes à 
four chaud. 

CORDON BLISU. 

0~ DE~IANDE :~~~eex~.;; 
2 fillettes de 4 ans et 1 an et 
demt. à Ollézireh ''rél~plloner au 
52049. (No 24738) 

INGÉNIEUR diplômé de Paris 
. , mécantclen-élec

tl'lclen, longue expérience. excel• 
lentes références. capa.ble de s:a.
da.pter à n'Importe quelle entre
priSe Industrielle. cherche posto 
en rl!-pport. Serait libre dans Ull 
mols. Ecrire à «llliénleur», B.P 
465. Le Caire. (No. 24'7ll4l 

LIBR V aprts-midl, secrétariat 
I'J dactylo. eonna.lsse.nt 

langues du pays, cherche occupa
tion Donnerait leçons pour en· 
rants. Ecrire: «A.B ». B.P 466. 
Le Caire !NO 24720 l 

1•non~SSEUR o~·~~~e~~, 
:ionnera.lt des lee ons orl vtea S'a· 
dresser il. :M Alexan.c:fer. 5, rue 
Me.ncb.a t el ~hranl. place Le· 
'nall $ème l!tall:e 'Le caire 

INO. 24726> 

IIÉIJOPOLIS ~~:~t. a~~~: 
blè moderne 4 pièces. un salon. 
c;n.l!e à ma.~er. 2 chambres à 
coucher et dêpenda.nces. Tèl., jar
din. Téléphoner 62629. 

(No. 247~9) 

\ 

0~ DEliANDE ~p~~~~ 
bres spacieuses pr~s du centre 
c.à.d. Tewflklell, Bab el Loult 
ete. Faire offre et conc11tlons 
Gabbay, 23. Kasr el NU, Tél 
50578 

(No. 24725 

1 LOITV.R magasin ou dé:>Ot. 
1\ t:ri 31, rue Madabegll. 
donnant sur rue privée, S . Sa.a.b. 
S'adresser à Ellterobe. de 9 à 1 
ou de 4 à. 7 heures 

(NO. 2ntO) 

l VENDRE Pontiac 1936. J\ , two-seater en ex· 
cellent état, pneus neufs. Télé
phone 58500. a. rue Bahgat AIY 
Zamn.Jek, entre 3 et 4 1/ 2 p.m. 

(No. 24742) 

A 

'

'ENDRE pour cause dé-
~. part, vive grand-

sport modèle spéolo.l, 6 places. 
décapotable, parfait état de mar
elle: L.E. 300 en suPplemenu 
deux pneus neu!s et 3 malles. A 
voir Garage Renault, 2 nie M$
rou!. (No. 24733.A) 

EXPORTATIO~: ~and:~ 
acheter pour l'exportation, ver· 
nls à ongles, rouges è. lèvres. 
ete., des ln.mes à rasoir, dos pel· 
gnes à cheveux, -des brosses à 
dents et de la pa.te dent!trtce de 
marques: marchandiSes dispo
nibles se trouvant en transit 
avec permis d'exportation. S'a

dresser à Messieurs Em.lle Gan· 
n.ag6 et Co., B.P. 320, Le Caire. 

(No. 247321 

PI -'NO à 1/4 queue est de· 
.1\ mandé. Ecrire aveo dè

ta.l)a prix à: «M.F .». B.P. 4811. Le 
Caire t'No. 247:171 

1 VE~mRE déchets de tonte 
tl ;uJ et de l'aclèr. Pour 
plus amples détatls, &'adresser à 
«SteelJ, B.P. 46.5. Le Caire. 

(No. 24737) 

A \rEi\iDRE pour ca.use dé-' !1 part, petite tente 
tolle. un" selle da.me et selle of• 
flcler. Tél6phoner de 11 lleures 
à midi au 96866. (No. 24733.B) 

Faillant allusion à c:les pos~lbl· 
lités d'une ou~·ç de pal" séparée 
pa.r les Japonais MIK Indes uéer
lanclalsel\. le correspondant à. Ba
tavia c:lu ~srdney Mornlng Ho· 
ral<b décl~re que les Holl&ndals 
ec;mt rél<o\us è. combattre a\•ec 
lo maltlm\llll de \eu.ra re sources. 

"Le danger approche 

de la Nouvelle .. 

Zélande", 

déclare M. Fraser 

Le montant des lots est dé
posé, av ut le 1.rage, à la • ·a
tionat Bank ot Egypt qui en 
eflectuoru le palllme.ut sut· visa 
du Consortium de.s Loteries. 

En cas d'e.reur d'i.mpres
llion, eul le Pl'Ocès-yerbal of
llclol fn ll foi. 

SOCII!T~ 
DE BIENFASSANOE 

MUSULMANE LE OAIRE 

Tirage du lundi 18 févr. 1942 

((Mtzi~ les Néo~Zé,an.dais Le No. 4791 gagne p. 20000 
sont plus résolus que Le ~o. 33;:,:;1 gagne P.T. 250 
• . .. b tt Le ·o. 3&02 gagne P. T. l;'i(l 
]amal$ a com a re11 1 Le 1\o. 690G gagno P.T. 150 
~ 11 $er~t vain et !o.u$ clll prér Le No. S69 gagne P. T. 150 

t~W,dre que la ~erte de Blnga-l Le •o. HO,i2 gagne P.T. !;)) 
pour n•q. Pll-8 ~:&!.ll)roohë ~o dall· L N 4.)651 a n p ·r 150 
~,~er de la. NouveÜc-Zélande », a e o. - g g e . . 
déol&ré nier o, wemngton, le Le~ 100 numéro su!van!~ s~-
f'romler ministre, 1'4. Peter l"ra- ront retnl.ooun.li!.Jjel! à P .1. 80 
ser. Ep I!lême ~emp5. d\1;-ll, 11 chacun : 
n'y avait pa~ de quoi se laisser ;.'60 313 t>85 2016 2l22 
o.ller à. une stu\)lde panique. 3:.>00 3912 3017 437\.l 5966 

q Mon opinion ost t'lUe le dl· 61~ 75 6 7979 179 !l3 2 
ceurs dll M. OhurollUl a dounè 0823 10965 11521 13147 13510 
ur,~ note vraie. r6allste et réso· 13685 137:..,. 13905 13987 1Ml50 
luc » dit f4. f'raser. « Il n'a rten '~"8'' 1600~~ 16'63 16''16 18030 
caché de la gravité de cette per· ~v-v " ~ • u 
re Il a rega.rdê en !ace les con- 18llfl7 19ll.l 20120 20266 ~J-i-38 
osèquences adverses de 1$ perte :.>0754 21 t~ 21 61 ~>2528 22828 
du la ville et de la base ns.vale. ~31390 :.J::m7Ç :M30S 250!l7 25896 
~on discours est un nouvel a.p· 27733 27756 27918 279'21 279 5 
p'll deo clalro:q à nous toUs t~ou.r 28782 :Wl(JO 29p94 30:!84 315.% 
ne bronol).er nl rallllr. Aujour· 31561 3F91 3'21!45 33147 33306 
d'hm, dans le coeur de tout NéO> ::!4-lli' 34-187 ;}l-4 3494-} S524.j. 
Z~landals Il :9 a une résolution , , 
vlur grande de lutter plus éner· !35S05 ~144 37562 38230 39335 
qu~ment Q\le jamals pour la vtc· 40797 40966 4i066 ·H:? '8 41050 
wlre. La. nouvelle-Z~Iande a.t· -\38f 8 43983 440.!2 44~56 45097 
frottte~s. couraieusement toute 4M95 4 47 47!01 474 8 9391 
situation qui pemrra. aurBir, avec 502:>' 50:.!66 50844 5!665 53162 
dlgnttn et assuratl<=e &. 54151 M287 55172 55::381 55592 

Les Nippo'ns 55888 56L<lli 5&65 571:!7 57452 
-- • En co;> d erreur d'impres!>jon 

rencontreraient une . eul Je procès-verbal officiel 
r~sistc.mce farouche f·ait foi. 
n·a.utre pal't. on apprend que 

:.J. Wfl.lter Na.sll. tnlplstre d e 
NOt'"8UI•·ZéJ.a.nde à. W&.llhlngton, 
a pr~~tnté hier sea lettres de 
crt'lanc~ à M Roo~evelt S'n.dres· 
""'ll~ ensuite e.Wt journalistes, M. 
rmsll a. déolar6 ne pas connaltre 
U'l homme mleuK au courat1t 
c;iue ie Prés!d~nt des besoins de 
p•ws d•> Pacl!lque sud. 

n a aJouté que la ohute de 
Slnga~our met la !'lnuvelle ·Zâ· 
lande dans uns situation dt!!!· 
elle Mal~ !';(, dit-U, les Japonais 
tentaient c:l'~nvahlr la. Nouveno
Zélonde, - et t:s le -pourraient -
l'opéra.ti.on nt' leur sera pas fa
eUe 

Les Chinois attaquent 
sur un front de 

kilomètres 3.000 
Et remportent d~ t 
nombreux succès 

On annonce à Cbungklng. de 
nouveaux suc~s locaux des Chi
no~ Qui continuent à attaQuer. 
to\1 t le long d'un front de 2.000 
milles. Des suecèa ont été rem
porté'! au nord cie Klangsi et au 
nord de Hounan. 
(S.S. "Al Misri, REUTER et A. 
F.I.) 

SOCI~TÉ ANON·YME 
DES 

PRESSES LIBRES 
É G V P T 1 E N N ·E S 

SIÈGE SOCIAL 
6, Rue Cb6rff Pl11çb• 

ALEXANORIE 
É-TABLISSEMENTS 
DE PRESSAGE 

!loo du ler Kb~dl•• 
live deo Cb-ouaaba 

La Société !JSf pr~te 
à recevoir de nou- · 
vaux clients e."Cpo,.._ 
tateur·s. Elie leu' 
offre toutes {acltttû 
pour leut traoatt 
de {ar{ara, pres
sage, magasinage 
ct expédition!. 

R. C. 1156 Ale-. 

BARCLA Y'S BANK 
(QOMINIOH COLONIAL AND OVfRSEAS) 

RtiE K~SR•EL-1'01 • LE CA.JRE 

et dan• toute I'ÊI'YP~ 

Pour COMPTES D'ÉPARGNE 
DES VERSEMENTS A PARTIR DE P.T. 20 SONJ ACCfPT~S 

OES IHTÉR~TS CRÉDITEURS ·sONT ALLOUtS 

Des retrait$ jusqu 'à L.E. S Ptf~Venf 
s'effectuer sans préavis 

S'adresser au Service de la Caisse d'Epargne 
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LA CHUTE DE SINGAPOUR DEUX CHEFS DES A VIA TI ONS ALLIÉES' 
L ., ANIE et ·les INDES 
son militai eme t interdépendantes 

-----------------------·-------------------------
le correspondant du "Times" 
Delhi écrit: 

aL& chute de Singapour douno 
i'L la B!rmanls une nouvelle slgn!
ucatlon stratégique et souligne 
l'interdépendance militaire de la 
<":h!ne. de la Birmanie et des In· 
des de.OJ> le plan do défense aillé 
de l'Orient. 

cAinsl, un nouvel intérêt s'atta
cbo à la. viSite du maréchal Tchang 
Kal-chek qui. hier matin, de nou
veau, a rencontré le général Hart
ley, commandant-en-ctlet •>rltanni
Que de t'lndc 

eLa men:lce contre l'Inde orien· 
tale n. déjà suscité une • cuvelle 

alliance active entre la Chine, la oour Que nos amis et <11llés so•rn t 
Birmanie et l'Inde. comme en té- découragés aujourd'hui. N'lUS cc.ns-
molgne ta présence des roupes tntons Je fardeau pesant 5ur :eurs 
chinoises en Birmanie et tes arrnn- épaules, et nous admirons leur cou
gements qui sont en train d'étro rage ct leur abnégation.» 
raits pour fau·e de l'Inde noe lm- (S.S. Al-Misri, B.O.P. et A.l~-I.) 
portau te base, de raYit.alllement de 
la Chine. 

L'«<mp6rtancc stratégique de la 
route de Btrmanlo est reconnue 
par tes trois pays et les fournitu
res qui y affluent en ce moment 
sont la mellleure preuve de sa 'a
leur l)om ta Chine. 

«Le développement de "lOUV'!l!es 
routes et de nouvelles comm·ta_:ca
tious entre les tt·ols pays, r · ·t 1 ob· 
jet d'une n.tt.eutlon s;;~<:\ale.» 

AVEC LA Vlllème 
ARMÉE 

(SUITE DE LA PAGE 1) -, d Duel aérien 
Jamais les Hindous ne ce er ont ch~e;~ltn.l~~;~~a~~v~~:~~ufe 

• front et j'al été témoin d"un beau 

l' s;on J·aponatse combat singulier, à proximité de a agres • notre camp, qui prit fln brusque-d N h !ment quand l'avion ennemi s'écra-

affinne catégoriquement le pan it e ru ~~rt~!~o~01 L::nn~:'1 C:.,~~a~~:sq1~~ 
Lond1·es, le 17. 

Le pandit Nehru a eu un _long 
entretien avec le marechal 
Tchang-Kai-Chek, selon un mes
sage de Nouvelle-Delhi. Parlant 
il une conférence de presse à 
r cuvelle-Delhi, le pandit Neh!'U 
u. Mclaré: 

«Mème si la route de 4\rmanlo 
6tslt coupée, cela. n'affecterait pa.s 
la Clllne La nouvelle route (lui 
conduit des Indes à Cho·1o;::1ag, 
est presque achevée :-es •r.:les ex: t 
toujours eu une grande sym: at!l10 
pour la Chine D en a touj'l trs Hé 
u.ins!, même hien avant les téorLts 
développements de la 'ltt13tlo'l. l;n 
aucune circonstances. r.c.us •'0 
nous soUDlettrons t•l ne céde·:<·r.s 
.\ l'agression japona!.se.» 

Les Nippons 
ne peuvent s'arrêter 
La chose acquise comme cer

taine est que les Japonais -'Ont 
immédiatement entreprendre un 
effort nouveau, considérant ~·ès 
justement qu'ils ne tiendront '\· 
mais fermement ce qu'ils ont c:n 
mains s'ils ne continuent pas -:!e 
s'efforcer de tenir davantage et 
de tout tenir. 

Reste donc à déterminer ce qu:'l 
les Japonais estiment maintenant 
indispensable d'absorber pour il· 
tre sûrs qu'ils tiendront solide
ment la Malaisie, Singapour cr 
la plupart des Iles néerlandaises. 
Actuellement Java et Ta Bit"tna
nie paraissent les objectifs 'es 
plus immédiats, les Indes, •t 
dans une moindre mesure I'Aus· 
tralie et la Nouvelle-Zélande "" 
nant en second lieu. Cela natu
rellement dans la mesure où les 
Japonais pourront continuer à 
garder l'initiative, ce qui doit il· 
ire considéré comme probahlP 
pendant encore un certain temps. 

Reste donc à savoir comment 
les réunions du conseil du Paci 
fique siègeant à Lpndres et i\ 
Washington, et qui durent depuiR 
au moins qne quinzaine de jours 
estimèrent nécessaire de faire 
poulr endiguer graduellement l" 
flot débordant des Japonais 
C'est là un secret que person.lP 
ne pourra percer, mais que cha· 
cun souhaite pouvoir amener re\1 
à peu une amélioration de la "i· 
toation. 

Il n'est nullement impossi!11e 
(jUe ces questions stratégiq>Ia; 
aient été mùrement examinée~ 
non seulement par toutes les 
personnalités compétentes, mili· 
taires.n avales ou aéronautiques. 
mais aussi par les compétences 
ùes services économique, de 'a 
navigation et de l'industrie. 

Ce qui parait évident c'est que 
dans l'ensemble les Alliés renon
ceront aux méthodes employées 
JUsqu'à présent, qu'ils renonce
·ont à la mentalité et aux con· 

, , , . camps et les bases, de nuit égal~ 
ceptions qui se sont revelees lll· ment, mal,; sur une échelle trés ré
suffisantes et surannées. Toute- duite. Un raid diurne de quelque 
fois la transformation ne peut 16 appareils allemands fut lnter
ètre opérée du jour au ]end~- cepté et les aviateurs ennemis se 
na·n êomme par un effet magot· virent forcés de prendre ta fuite 

1 1 en lançant leurs ptojectlles au ha-
que. sard. A une certaine distance, tes 

Les triomphes 
actuels du Japon 
n'empêcheront pas 
sa défaite finale 

Polonais out abattu deux Stukas. 
avec les canons de leur D.C A 

Les 1 taliens absents 
Lee Italiens sont tout-à-fait ab

sents du tableau. Ils ne se sont 
plus montrés del)uls la retentis
sante défaite qu 'Ils ont subie des 
mains d'une escadrille australienne 
au-dessus de Jedabya, U y a une 
quinzaine de jours, où 8 appareils 
~ur 30 bombardiers et chasseurs. 

"Nous ne voyons aucune rai· furent abattus Dar les nôtres.L'un 
son de (l;;Mm'::tP"P""Pnt à propvs des pilotes Italiens cal)turés à cette 

· t ll"é " ' ··t M occasion. raconta qu'Il était le trot-
no~ am~s ~ a 1 s •. eclt , slème commandant d'une esca· 

Hus<;em D1ah1t Yaltchm. le de- dr11le de bombardiers d'assaut cé
puté et publiciste turc bien con- ltëbre en Italie. Le premier aurait 
nu, dans )e "Y eni Sa?~h". L't~- 1 été condamné _par une cour mar
teur souhgne la pos1t10n de .a . tlale et fus11lé a la suite de la per
tâchc incombant aux démoct·a- te de onze Stukas. l'année dernlè
ties et enregistre les contre-couns re. en Egypte, lorsque les avions fl-

l .t' d • ts · è rent lem vol avec leurs réservoirs 
po!. tques e~ recen msu.cc s d'essence à moitié remplis seule
allt_es en Afnque et en Extremc- ment, ce qui tes obligea à faire 
Ortent. des atterrissages forcés dans le dé-

Rappelant que M. Churchill sert occidental où Il furent captu
prédit toujours des heures diffi- rés. Le second commandant de l'es- 1 
ciles, l'éditorialiste turc compara ?adr11le ~ut, abattu en décembre. 
les p1·opos prudents du Premier epoque ou _1 unité fut reconstituée 

. , . • . Le prison mer conclut tristement: 
ang:la.ts avec les prediCtions ax1s- «Je suppose qu'Us vont main~ 
tes rlP 1, vil'tnire pour 1941. nant nommer un Allemane!.» 

aL' Angleterre et lPs A ),és re- R f 
colvent de rudes coups. !!s g1·ùt€nt en orts 
la défaite et la déception, mals Ils Nos lignes sont constamment 
ne sont jamais découragés, Us renforcées le! Le mot ((lignes» ne 
augmentent leur énergie. conti- convient peut-être pas. car 11 s'agit 
nuant à tirer profit de let•rs res- plutôt d'une chaine de grands 
sourees Inépuisables. Les tr!om- camps semés dans le désert. qui 
phes actuels du Japon ae f<•nt que constituent nos défenses et sont 
retarder l'heure de sa !1.ture dé- le point de départ de nos colonnes 
fa!ll.l. Il n'existe pas de raison d'Incursion. Tout est monté sur 

CRISE EN 
HONGRIE 

Le Ré~ent Horthy 
se démet de 
ses fonctions 

~ Vichy, le 16 ( A.F J.) 

. roues au désert et les caml)s sont 
constitués par des groupes de ca
mions plutôt que par des tentes 
Les soldats mangent et travaillent 
à l'Intérieur de leurs voitures ou 

• dans le voisinage Immédiat. prêts 
à se mettre en mouvement au pre
mier signal. Ils couchent dans des 
tentes. à la bédouine. qui ne s'éle
vent guère qu'à un demi métre du 
sol. n fait terriblement froid la. 
nuit. Le jour. le temps alterne de 
la tempête de sable au soleil tropi
cal. Malo tant QU'Il n'y a pas de 

'f pluie, le climat Se prête fort bien 
au combat. Tout dépend mainte
nant de la vitesse avec laquelle on 
réussira de part et d'autre à faire 
parvenir les ravttalllem.ents. 

II• On mande de Budapest que 
~la Chambre des Députés et 

la Chambre haute se réuni- D 
ront en session jeudi pro-

. chain. pour élir un succes
seur d l'amiral Horty qui n 
résigné ses fonctions de "·ré
qent" de Hongrie. M. Ba?·· 
tlosSJ/, Premic'r ministre a lv 
nne lettre de l'anri?·al Hor
th11, dans laquelle celui-ci 

Rommel a fait avancer de~ for 
ces coml)aratlvement légères Le 
gros de la masse de ses troupes est 
à l'ouest, autour de Benghazi.Pour 
nourrir les uns et les au tres. !el' 
approvisionnements doivent arri
ver presque entièrement de Tripo
li. Il a envoyé de petits coboteurs 
le long du golfe de Syrte. mals le 
mauvais temps a Interdit les dé· 
barquements. Il peut accélérer les 
envols en utll!sant Benghazi, mals 

1 tléclare qu'il ne se croit pal' 
en droit de désigner son suc
~esseur et demande au Par
lement d' éU1·e sem rempla
çant. 

t nous avons fait une excellente be
sogne en détruisant le port avant 
de nous retirer Par a111eurs. notre 
position s'est généralement amé
liorée. nos l!gnes de communica
tions ont été raccourcies et ren· 

~J!!:f.;:i.i~~~êS~~~i:i:ii:n~~~ dues plus sO.res. notre ravlta!lle-
~ 01 · ment devenant plus abondant 

J,e ma).-generat Heroert A. 

Etats-Unis. pnotcgraphté en 

LE PRINCIPAL 
«TÉMOIN 

DE JÉHOVAH>.> 
EST MORT 

L.a mort de L'lwmme QUI 
avait fe-nde ta secte des 1'è
ou,.ns ae J ei~<Jvan avn ~ ta ete
vise était: «Des mitLwns dïtorn
mes ne muurrortt 1amats "· 
Lerrmne ta carnere d.'un Item· 
mc remarq·uaote, mats non 
celle de l'<.dg,.lttsat<~.on smou
.iere qu'iL avait créée. 

Josep.L .L~'ra.n,ac.n. l\ tLtner, .... ra 
étatt un hc-mnte de six pwas 
ae haut, au.x veu.x nou;ette, 
d'une oorrure at,•tettquc, .;u. 
pûrtalt de hauts faux·C<Jls dC-
7twdés. 

J,~ TémOîns de Jéhovan, 
qui aura1ent comtJté pLtts ete 
2.000.000 de fidèLes dans Jti 
nations, ne reconnutSocttt que 
t<l'organisatton theocrattque ae 
Jéh<Jvah» et reJuscnt ae sa
Luer même le drapeau etoue 
américain. 

Ils détestent la guerre, 'e 
jasc<smc, Les grande~ entre
prises Jinanetères et maus· 
trielles, l'Egltse catnoLtque et 
en fait, toutes les rettgzons, 
tous les pGltttctens et lous 
Les gouvernements. 

CeUt élimine une granite 
proportion des candidats éli· 
gibles au sein de cette jra
·ernelle oroant.latton, et ce

pendant, les adeptes se sont 
multipliés et ont prospéré au 
point que, var exempte, tes 
oeuvres diU. juge Rutherford -
il. êcrivtt 17 voLumes, et pLus 
de 70 brochures - se ScJ
raient vendues à pL!UJ ac 
200.000.000 d'exempLatres, tra
d1tits en Pl!Ul de 30 tangues. 

En août 1939, il avait 41.902 
adeptes. travaillant acttvemen: 
en /a!>eu.r du monvement, a1w: 
Etats-Unis, ainsi czue 11.000, 
en Grande-Bretagne. e<' J"Gr
oantsation possédatt un "" uo
sant temple de huit etauis a 
New York. 

L'enquête sur l'incendie 
du "Normandie" 

W;;shington, le 16 (A.F.I.) _ 
L!'l senateur Arthur Vandenberg 
r]epose.ra a~jourd'hui au Sénat 
une ~-e.solutlon demandant que le 
Conuté des Affaires Navales en
quêtes au sujet de l'incendie du 
"Normandie". 

LE TRICENTENAIRE 
DE SULLY 

MINISTRE D'HENRI IV 

clperait à la gloire d'Henri ae aupré~ de Lou!~ IX: comme au
Bourbon devenu roi de France. trefols, le plus noble des aeux 
Cette prophétie devait aider no· c'est le Prince, car 11 y avait en~ 
tre Ma:dm111en à persévérer dans core chez aosn~ des t<res'tes ae 
ln. cause QU'li avait embrass~e. féodallté à la Froissart» Il raut 
car, comme le note Sainte-Beuve, à 
«les caractères forts ne sont pas ce .,ujet citer In. bene page que, 

dans ses tcLundis». Sainte-Beuve des esprits forts pour cela ». 
D apprit à servir uparm! l'ID· consacre au Béarnais: «Honneur 

à Heur! IV 1 en lui apparaît ct 
fanterlen, comme le t>lus simple brille te coeur noble et clémen~. 
soldat. Ma!.s. tout au long de sa élevé au dessus des cruau~és ou 
carrière, n.u milleu des camps, U des grossièretés de son slécJe. 
garda le goO.t des études, pru·tl· Dès qu'il le peut, 11 c!vlllse la 
cuiièrcment de l'h!.stoire et des -----------·------------

(SUITE DE LA PAGE 1) 

enda.nt toute sa. Jeunesse. 
Max1mll!en porta le nom de Ros· 
ny. Il était le second de quaue 
ills. Mals son pèœ - qui, ae 
bonne boure. avait reconnu ses 
mérites - l'appela un Jour ct; 
lut dlt: • Maxlmlllen. puisque la 
coutume- no me permet de vous 
faire le princlp~l héritier de mes 

APPRENEZ VALLEMAND 
ET LE RUSSE 

CHEZ 

E LITZ 
I.e. catrc: 165, emad et Olne 
Alemndrle: 11, Bld. Zaa;bloul 

bleOJ>, Je veux en récompense es
sayer de vous enrlchll· de ver· 
tus, et par le moyen d'Icelles, 
comme J'on m•a predit, j'espéra 
QUe vous serez un jour quelque 
chose Préparez-vous donc a SUP· 
DOrter avec courage toutes les 
traverses et difficultés que voue 
rencontrerez dans le monde, et. 
en les surmontant généreuse· 
ment, acquérez-vous l'estime des 
geu~ d'honneur et partlcullére· 
me:ut ccl!e du maitre à qui Je 
veux voue donner, au service elu
quet je vous commande de vivre 
et mourir » 

Co iut ainsi qu'à l'âge de onze 
ans. l'eniant fut conduit il. Ven
dôme et présenté par son pere. 
austère huguenot, au jeune Hen
ri de Navarre qu! n'étnlt encore 
que dRJlB sa dix-huitième annee. 

Rol'!ly étant né, comme le Prln· 
ce, le jour de la Sainte Luce. 
l'un de ses préceptems, tlrew· 
d'horoscopes, lui avait prea.tt 
qu'après maint labeur, 11 part!· 
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mathématiques Ce fut ainsi auerre, 11 l'humanise ... Sully, qu, 
admire cette magnanimité. n'en 

qu'il appl!qun. «toutes sortes de av \!t rien pour son compte. Co 
ressources et d'invention» dans 
l'industrie des mines et la cons· n'est pas à dire qu'au siege ae 
truct!on des retran<"hements ou Paris !1590 > Henri IV, prenant. 

pltté de ceux mémes qu'li pres
fortifications D était par nu- salt et qu'il affamait. ait rav:m
leurs «bon ménager», ayant tou· sé, comme on l'a raconté, l'en· 
jours «de l'argent de reste»; en- trée des vivres dans cette capt
tin. Impétueux et brave autant tale. qui était déjà la sienne. 
ql.i'instrult et précautionne, Non: Henri IV n'alla !-Oint JUS· 
c'était un vrai capitaine. Quoi- que-ln: vC>ulant se rendre maitre 
que d'humeur ombrageuse. 11 °0 de Paris et couper court lo plus 
se montra pas moins fln dlpto· tôt posslhle à ln guerre civile, 11 
mate quo va1llant guerrier. Ajou- eût été peu mlsonnable POùr lul 
tons. pour n'en point faire un d·en agir de la sorte... s·cnsmt· 
tempérament inhumain. qu·u Il que la tradition et la legende 
avait beaucoup de goO.t pour la aient tout à fait tort ? Je ne 
danse et n'était pa.s Indifférent le dirai pas. Cette quantité d'ac
à la grâce des Dames de Nerac; 
mals. cornélien avant ComeUte. tes de nlémence et de gcnéro~lté 
11 avait pr!.s pour maxlme «que que Henri IV prodiguai& envers 
celUI qui veut acquérir de la. les "~<aht<'US se résumèrent b1entOt 
gloll·e et de l'honneur. doit ta· aiJrès dans l'Imagination poptUal
cher à dominer ses plaisirs et ne re sous la fOlme de cette ance
souffrir jamais qu'Us le doml· dot.e touchante et un peu fabu· 
nent ». n éoausa donc. en 1583. leuse ~ 
Anne de Courtenay, qui étatt Même à la guerre. dlra eal.ntc
<cd'extractlon royale». n'avait l)e.s Beuve. Rosny n'est qu'un éléve 
moins de vertu que de biens. de Heru:l IV. F.n dé11nltlve, ~•e 
mals qu'U devait perdre aprês 5en·lt<>ur et le roi ne sont pus 
cinq ans de .mariage. Pendant tellement différents de ceux ae 
les mols qu'il passa e.uprês de ln. tJ·ad!tlon: ... l!s sont plus ru· 
sa. Jeune él)ouse. dans ta aolltu· de~ et Dlus marqués. mals au 
de son château. Rosny alnhlt fond lis sont les mëmes ». 
è. «tracer des plans de ma...,n Qnand les choses de la Ligne 
et cartes du pays; à tatre des tirent à le'.lr fln, Rosny. demau· 
extralts de livres; à labourer. ré fldôle à la. rellelon ré!ormee. 
planter et greffer ».. n'hésite pas à conseiller au Mo-

En un temps où la France narque. dans l'lntérét de 1'1:.~. 
êtalt divisée. où les complots de de se !aire catholique, «antant 
la Ligue menacalent d'ouvrir la que sa conscience le lui I)Crmutr 
France à l'adversaire, où le t'Ol tro.». Salnte-Beuve ajoute: «11 
Henri Ill était en lutte avec était e.u tond. plus mat avec la 
son héritier naturel. Sully oo Dlupart <le se11 principaux corc
dése.'<tléra jamais de la fortune 1121onnalres qu•a,·ec te cardinal 
de son maitre et sut travailler ~ d.t Perron, de même qu'li était 
la · réconclllatlon des deux r6ts moins bien avec ses cottegues. 
Cependant, 11 fait, à bien des les VUlero:to ·~ les Jeall!lln, 
égal'(l.s, songer au bon Jolnvllle qu'avec les Gu.IM, une !Qts QUo 

Durque 1 a arotteJ, cne1 ac t'avtation de l'armee aes 
compaqnie dn maj.-general L.H. van Oyen, ohe/ de t'avta· 

tton de Z'annéP. des LnCleS neLrlandaises. 

RENVERSEMENT DES 
ROLES EN RUSSIE 

--------------·-------------
Une surprise 

l'état-major 
" amere pour 

allemand 
Londres, 17 CA.F.l.). - L'hebdo· 

madalre «France Libre» publ!e au
jourd'hui un article Intitulé «Ren
versement des rôles en Russie». 
dont vole! la substance: 

L'issue de la campagne de 19•11 
en Russie fut pour l'état-major al
lemand une surprise comp:ète ct 
très amè1·e. Les dirigeants alle· 
mands firent tout pour garder 1'1· 
nltlatlve et ·tachèrent d'iml)oser to 
même rythme que dans 1 PS Ct\m• 
pagnes précédentes: les soldats al
lemands n'eurent pas de repos car 
les Allemands con6!dérent qu'une 
vitesse, deux. trois ou quatre fol~ 
p:us grande, multipl!e l'énergie pa1· 
quatre, neuf, seize. Cel)endant, 11 
etait lnév!tab:e qu'un Jour. Ils 
n.tte!a-nent. le point culminant et 
que l'épuisement se flt sentir Au 
moment même où les Allemand~ 
désirent un répit, la Reisch .1·ehr 
est soumise au même rythme des 
opérations dicté par· l'in! tlatlve 
l"USSe. 

Possibilités' et limites 
des panzers 

Ce fut leur confiance Clans les 
divisions blindées qui permirent 
aux Allemands d'avancer aussi ra
pidement dans la première phase 
de la campagne, car le général al· 
lemand L!ebemann !ait remarquer 
que le nombre des divisions aUe
mandes était lnféneur au total. 
des dl visions hollil.ndaises, belges. 
anglatses et fmnçalses réunies,mals 
l'état-major français n'avait pas 
confiance dans 1 'offensive et dans 
l'utilisation des nouvelles armes 
En Po:ogne. les divisions al'eman
des blindées foncêren t comme s! 
l'ennemi n'existait pas, et la mé
thode fut encore perfectionnée en 
France. Dans les Balkans, les Alle
mands ew·ent la preuve expérimen
tale que le terrain ne constituait 
pas un obstacle Insurmontable. En 
Russie, les Allemands montrèrent 
toute la mob!:lté possible des Pan. 
zer, lorsquP les dl vision~ de Gu de·· 
riau et de Kleist opérèrent un 
changement de direction de 180 
dégrés dans la bataille de Vyazma 
il. Briansk 

1Yautre part, dans la machine 
de guerre allemande, une Impor
tance primordiale fut donnée au 
système des transmissions. car 
11 fallait assm·er une l!aison 
constante entre les tanks avan
cés considérablement et le reste 
de l'armée. Mals en Russie. les 
transmissions se heurtent à des 
difficultés considérables. les uni-

les Guise se furent reconcilies 
ct convert!.s à la royal.ité " Cc 
qu'Il y a peutrètre de plus sm· 
prenant en StUiy, c'est que ce 
«chevalier» sut !aire tm grana 
financier Intègre quotque avide. 
Il alln.lt se montrer tmpltoyaole 
enve:·s !a vénallté qui sévissait 
alors DD.l"tout. t< No me promet· 
tez-vous pas, lui dlsa.lt le Rot. 
d'être bou ménager et que vous 
et mol couDerons bras et Jam· 
bes à Madame Grivelée?». «Ma
dame Grivelée». c'était le nom 
qu'on donnait alors à la rapmo 
Assez rigide en matière d'écono· 
mie. U fera plus tard des 101s 
somptuaires pour an-étel' Le luxe, 
en lequel 11 volt une cause d"a• 
falbllssement n.u moral de ln. na
tion Là encore. c'est le Souve
rain qui a la vision la plus tar· 
ge. Sully raille les Initiatives 
d'Olivier de SmTes, que le ro• 
protège: Il n'a que mépris pour 
les colonies, I?OUl" ce Canada ou 
Jacques Cartier, Champlain .et les 
Jésuites ont fondé une nouveue 
France! Somme toute, dans co 
soldat, dans cet administrateur 
un peu rogue. on peut voir '" 
«Malherhe» de ln. politique fran
çaise: étroit et ferme à la rots. 
U est. on un temps de llcene-a. 
le réformateur nécessaire. Il veut 
Que l'Etat s'établisse <tpar pru
dence. par ordre. par orn. ce 
qu'li dé ·ire par dessus tout. c'cs 
d'aguerrir» la France. SI l'on veut 
juger l'homme 11 faut S'en rêfe
rer à la sentence que portait sur 
tu! son propre maitre Comme 
on accusait Je ministre d'être 
«d'humeur rude, lmp~tlente cG 
contredlsnnten. lA Rot réprmdalt: 
«Combien que j'y reconnaisse 
une partie de ses défauts ... néan

moins je ne me las>e pas de 
l'aimer, d'en endurer, de l'estl· 
mer et de m'en bien utllc 
servir, pour cc que d'aUieurs Je 
reconnais que véritablement U 
aime ma pP.rsonne, qu'Il a 
ret que je vive ct désire avec 
passion la gloire, l'honneur et ta 
grandeur de mol et de mon 
royaume ... » On connaît mal les 
d1!!1cultés auxquelles. au sortir 
des guerres de Rellglon. le «Vert
Galant et son Ministre durenll 
tnlre race. Ba.lnvllle a cepend.anli 

tés sont trés èlolgnees e~ les 
communications son·t continuelle
ment sabotees par les partisans 
sovtétlques. Un autre servtce 
techntqùe essentiel est le service 
des réparations, et en Russie la 
demande de p1èces de rccaange 
retentira blentot plus haut que 
la demande d munitions. En 
somme, les Allemands n'imagl
nalen t pas que les Soviets puis
sent supporter pendant des mols 
l'assaut des panzer allemandes, 
et encore moins que ce~te ar
mée, pénétree des mèmes ,théo· 
ries m111talres que l'armée alle
mande, leur montrerait aussi 
les llmites de la me1.node mo· 
derne. 

Une série d'erreurs 
Un por&c-parote <1e 1 eo<L•·maJor 

allemand a enumere les erreurs 
commiSes par les Allemands: 

lo.J Le commandement allo
mnnd ,;ous-estrma constdérable
men t Je pown •!el russe de 
gue1-re; 

:<o.l Les Allemands s'étalent 
!"aiL tme fausse 1d"e de l'armee 
d'après l'expenence · fmlandalse. 
Le:> t1.Usses .. 'l av(l.J.t::nt pa.:, eugagé, 
aans cette camp"t:;nc, !es mell· 
lems divisions. Ce fut pour eu.."' 
une leçon de IJatalile hiverna~. 
et elle leur pet·Illlt d"amellorer 
la cooperatiOn enure l'arwee et 
l'av!at1qn · - -· ·- · 

36.J J1 soldat russe fut pOUl' 
les Allemands une grande sur
prise. 

4o.J L'état-major russe était 
préparé à la guerre actuelle et 
étudia toutes les expériences. Ce 
sont des journal!stes allemand, 
qui écrlvu·ent: « Les soviets ins
tallèrent la ligne Staline, ruais 
n'emeut pas en elle une con
fiance aveug!e. Les Russes cher
chent touJours à contre-attaquer 
plutôt qu'à se retirer indê!inl· 
ment, et le commandement alle
mand dut reconnaître que les 
a u:;ses ne se consideren t jamais 
vaincus ». 

5o.) Le coiUJllandement sovié· 
tique s'est montré très supérieur 
il. son adversaire dans la compré
hension eds méthodes de com
bat adaptées à l'espace russe. n 
aperçut non seulement les possi
bilités extraordinaires mals aussi 
les Umi tes des armes blindées. 
Aussi. concentra-t-Il ses efforts 
contre les liaisons fragiles entre 
les unités blindées avancées et 
les ~ utTes parties de l'armée alle· 
mande 

bien décrit te danger des «Jac· 
querles>> qui, d'age en age, me· 
nacalent le pays. En fait, sans 1e 
régne pacUicateur de Henri 1. 
et la vigilante administration ae 
Sully, t<la Révolution» au• 
peut-être éclaté deux slêcles plus 
tôt! En 1580, les paysans <1au12 
nots, catholiques aussi bien que 
protestants, se soulèvent cont;re 
les Seigneurs qui les pressurent 
et «refusent à main armée les 
dimes, les taUles et les cens sel
gneurlauxn; c'est aussi contre la 
Nobles~e que s'arment, en 1590, 
les «Gauthiers» de Normandie, en 
1592, les Uguems de la tcCampa
nelle» de Comminges; en 1594, 
les «Croquants» et les aTara
Avll'és» du Périgord et du Limou
sin. Des Bow·geols les inspirent 
et les dirigent. t<Le mouvement, 
dit l'historien tyounals Marlèjol. 
gagnait l'Ageno!.s, le Quercy, la 
Saintonge, la Haute et Basse-

Iarchtm. Le 30 mal < 1894). se 
réunlssa!en t près de Bergerac 
20.000 paysans Qui criaient: «Ll· 
berté! Llherté 1 Vive le Tlel'S· 
Etat»! Les nobles accuSlllent tes 
paysans de tra vallier à renverser 
la Monarchie et à établir une: 
démo~ratle «à l'Image des Suis
ses». Mals la clémence de Htmrl· 
tc-Grand eut raison de l'esiJrlt 
perturbateur C'est à la même 
époque que remontent. Clans les 
vines lndustJ·iellt!s, les premiers 
conflits entre ouvriers et patrons. 
les deux classes. jusque-là unies 
dans tes C01·poratlons et les Gll.ll· 
des. commençant à se sentir 
étrangères l'une à l'autre. Des 
confréries d'artisans s'organisent 
contre Jours ((exploiteurs». Les 
villes sont pleines d'une multitu
de d'ouvriers sans travail. upay
sans chassés des campagnes par 
l'lnl$écurlté et la misère». En 
1596. 416 personnes meurent d" 
faim à l'Hôtel-Dieu de Paris. La 
mème année. la peste fait des 
ravages parrnl les miséreux: Je 
mal emporte plus de 20.000 per
~onnes! Pasquier écrit qu'on pen· 
serait voir «non la France. mals 
un cadavre de la France». ce 
sera le temo~ de Callot 

GEORGES CATTA{TI, 
,....__ 

·r11 srJI. r~). 

UN ARTICLE DU GENERAL ODIC 

COMMENT lES fRAN~AIS PEUVENT -ILS 
( 

TRAVAILLER A LA LIBtRATION DE LEUR PAYS 
-----------------·-------------------

Londres. 16 (A.F.I.)- Le 
général Odic commandant su
périeur de l'aviation en Afri
que du ord jusqu'en septem· 
bre 1941 et qui rallia les 
Français Libres lors de la dé
mission du généralWeygand, 
écrit dans le numéro de fé
vrier .de la revue "France Li
bre", un article sur la guer
re de libération, dans lequel 
il montre comment les Fran
çais Libres et les Français de 
France doivent combattre le 
plus efficacement pot.!r la li
bération de leur pays. 

"La première nécessité, 
dit-il, est de maintenir intac
tes et de rendre plu intenses 
encore l'énergie. la volonté 
de lutte et de liberté parmi 
t.ous les Français. La libéra
tion ne doit pas dévenir. un 
mot abstrait. une image loin
taine; elle doit être une ins
piration. une source active. 
quotidienne. 

"L'action des F!·an<;ais ne 
peut prendre son plein effet 

A TRAVERS 
DESERTS 

ET MONT AGNES 

1 'ESPIONNAGE AXISTE 
EN ASIF P.ENTRALE 
Londres, 17. - (A.T.A.). -

TJne vaste chaine d"Pspionna
ge, qui s'étend d'Athènes aux 
positions avancées des Japonais 
t'n Rirmflnie et an nortl rle 
l'Indochine, a été organisée. 
par l'amiral Canaris, chef du 

que dans la mesure où elle 
reste en relation étroite avec 
r::elle des Françai:; dt> France 
eL de l'Empire. L'action de::~ 
Français Litires, Sl efficace 
soit-elle, ne repré~ente pas 
toute la contribution que la 
France se doit à elle-même
à son passé et à sou avenir 
- d'apporter à sa libération 

"Le plus grand service que 
les Françai Libres peuvent 
rendre à la cause des Alliés 
comme à celle de la France 
et de la Grande-Bretagne. 
est de ramener au front corn 
mun des peuples libres la plus 
grande partie pos ible deR 
forces françaises encore dis 
penibles, c'est de s'imposer au 
respect de autorités. qui 
sous l'occupation ou le con 
frô1e allemand sont restées 
fidèles à l'idéal français afin 
d'entretenir chez elle la foi 
rot l'espoir dan ·J 'entreprise tl•· 
l!hération. 

L'échotier du "Manchestl/'r 
Guardian", commentant l'ar
ticle du général Odic écril 
aujourd'hui: 

"Les suggestions du géne
ral Odic re~evront une sf.
rieuse con~idération de la 
part de ceux qui sont direc
tement intéressés à la libé
ration de la France." 

... • r" 

Un raid 
de 10 heures 

sur Malte 

service secret militaire nazi. Malte, le 16 - II est officiel-

' 

La nouvelle organisation a lement annoncé que quatre a
eté !•a conséqnence de la rup- vions allemands ont été détruits 
ture des relations diplomati· par des chasseurs de la Roval 
ques avec les pays de l' Amé- Air F01·ce et le tir des canons àn
nque du sud et la suspension ti-aériens au cours d'une sene 
dn service de courrier aérien de raids qui ont eu lieu diman
entre l'Italie et l'Amérique du che sur Malte. Deux Messersch
sud, qui a interrompu les corn- mitts 109 ont été abattus en mer 
muni cations entre r Allemagne par des Hurricanes, un Junker 
et le re.o:;te du monde. en de- 88 a été détruit par un violent 
hors de l'Europe. tir anti -aérien, et un autre Jun-

Canaris e~s-aye de suivre les ker 88 par le tir de canons 1~
mouvements de la 'flotte et des gers anti-aériens. 
troupes a'liées et de passer des Le tir anti-aérien a également 
communications secrètes à Ber· endommagé un autre Junker 88, 
lin et à Tokyo.' qui fut aperçu se dirigeant en 

Les t!Spions allemands uti- mer avec un moteur en flammes. 
lisent de nombrenx postes Un 1·apport supplémentaire d!' 
transmetteurs de petite puis· la Royal Air Force déclare qu'un 
sance, relayés à conrte distan- autre Messerschmitt 109 a été 'l 
ces pour rendre difficile leur battu et qu'un autre encore a étP 
-audition par les agents britan- nrobablement endommagé q~nd. 
mques. On rapporte que deo:; avec plusieurs avions de cha3S•' 
postes transmPttenrs j existent allemands, ils tentèrent d'atta
dans les caravanes traversant quer un avion de reconnaissance 
le,; déserts de Syrie et d ' Ara- anglais qui regagnait sa base à 
bie. a i nsi que dans les monta. Malte. 
gnes du Tibet, de l-a PersP Un second raid, qui a commen-
orientale et l'Afghanistan. cé.à 08.00 (heure locale) se pour· 

De petite postes transmet· suivait à 18.00 heures - un re
leurs se trouvaient en posses- cord pour un raid de jour. Les 
sion de l'«entomologisten über- oiétails ne sont pas encore con-
dorffet' et du «botanisten nus. 
Brandt, qui ont étP. arrêtés ré· Tous les avions de R.A . l~. qui 
c:emment à la frontière> nord· ont livré combat à l'ennemi, sont 
ouest des Indes. ·rentrés à leur base. (REUTER). 

.<\. partir d'AUdOURD'DUI 
!è•ne SEMAINE 

Un 
Triomphe 
Mur.ical! 

Tél 58391 

GLENN MILLER 
AND HIS ORCHESTRA 
Milton Berle • Lynn Bari 
Joan Davis • Nicholas Brothers 

Choque (our trois séance~: 3 h 15; 
ô h. 30, 9 h, 30 p.m. - Vendredi et 
Dimanche motmtle 6 t0h.30 a.m. 

SPECIAL : RUSSIE 
Les Soviets balayent les Nazis 
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